
AVIS OFFICIELS
Lg^l COMMUOÎ

W| NEUCEATEL

BAIMiIBLICS
Les places de gardes et aides-

gardes aux bains publics du lac de
fa circonscription communale , sont
mises au concours.

Adresser les offres ju squ'au 20 mai
courant , à la Direction de Police.

Neuchâtel, le 10 mai 1907.
¦ 

 ̂
I COMMUNE

IIP N ËUCUA TEL

La commune de Neuchâtel offre
k louer :

1. Un bel appartement, situé
Evole n° 15, composé de 7 pièces
de maîtres, au rez-de-chaussée,
deux mansardes, cuisine, caves spa-
cieuses et autres dépendances, ter-
rasse et jardin sur le quai au midi.

2. Un grand local bien éclairé,
pour magasin, au Neubourg n" 23.

3. Une remise, au Petit-Portar-
lier (propriété James de Pury.)

4. Le magasin avec arrière-ma-
gasin , situé place du Marché n» 2,
et rue Fleury n° 11.

5. Pour le 24 juin 1907, le local
du rez-de-chaussée de la Tour de
Diesse, utilisé actuellement par un
commerce de bois.

6. Deux lots de terrain à Champ-
Coco , pour chantiers ou entrepôts,
à 1 fr. lo mètre carré.

S'adresser c. o.
Finances communales .

W^ym COMMUNE

^
CORTAILLOD

Vente de bois
Lundi 13 courant, la commune

tie Cortaillod vendra par voie d'en-
chères publiques, la coupe dite
«de la Loquette », à savoir :

299 stères bois de feu dont 60
stères dazons.

18 stères chêne et 7 billes cu-
bant 3,58 mètres.

16 billes sapin cubant 12,89 mè-
tres.

9 demi-toises rondins pour
échalas et 2 lots de dépouille.

Rendez-vous à 8 heures du ma-
lin , au p ied de la forêt.

Conseil communal.

IMMEUBLES
Vente aux enchères
l'une maison à Brot-Dessous
Le csHincdi 85 mai 11)0?,

dès 3 h. a après midi , à l'Hôtel
de la Couronne , à tSrot-Dessous ,
M. Ul ysse;- Jcan-aft exposera
en vente, par voie d'enchères pu-
bliques , la maison et dépendances
qu 'il possède à Drot-Dossous. Deux
logements en très bon état , belle
Situation ; eau dans la maison ;
conviendrait pour séjour d'été i
très bon compte. .S'adresser pour
visiter l ' immeuble à M. U. Jeannet ,
il Brot-Dessous . et pour les condi-
tions au iiotaîve SI. -A.  3!i-
elinu<! , à Hôle.

A vendre, dans le haut
de la i-511e,

j olie villa
8 clsintnbres, 2 vérandas,
eau et ga». Vue Impre-
nable. tOl>0 m-, jardin ct
verger avec ombrages. —S'adresser an bureau de
gérances, José Sacc, 23,
-*uc «lu Château, Neuchâ-
tel.

Champs à ven&re
à Sainî - glaise

On offr o à vendre les deux
champs désignés au cadastre de
Saint-Biaise :"

1° Article 1045), pi. f» 43 ,
J>° 37 , Aux champs ii ail  la V <1M.
Champ de 1302 m-, (pose 1,555).8» Article 1ÏO. pi. f« 42 ,
!>• H , Es Longues Rayes.
Cuamn ,i c e*525 m*. (poses 2,-113).

S'adresser à l 'Etude du notaire
¦K-F. Thorens. ;\ Saint-Biaise.

Belle villa à vendre
toi-dessus de la ville, mai-son de 10 chambres con-'ortables, éeurle et re-
mise, ja rdin, verger. Vne
'«-prenable. — Etnde««•aueu, notaire, Trésor 5.

ETUDE H. -A. MICHAUD , notaire
à BOLE

f  venire ett à louer
Ponr Saint-Jean 1907, à

Bôle, jolie propriété nouvelle-
ment construite , CJ pièces, installa-
tion moderne , chauffage central ,
jardin d' agrément, vue très éten-
due.

Ponr Saint-Jean 1007, à
Chambrelien, à *.' minutes de
la garo, propriété de 9 pièces, se-
lon convenance en 3 logements ;
grande terrasse, vue très étendue
sur lo lac et ies Al pes , forêt à
proximité , eau sur évier.

A vendre h Chambrelien,
près do la gare, beaux sols à bâtir
depuis 1 fr. le m2.

A vendre à Bôle , plusieurs ter-
tains à bâtir , bien situés.

Immeubles à vendre
A vendre snr la s-onte

«le Nenchatel ù Peseux :
1. -Uiae villa de Ii pièces

et dépendasaces avec
grand .jardin , ayant tont
le confort moderne* eaai,
gaaî , éleetrieité, ckanfi'age
central, etc., aménagée
ponr nne setale famille.
Conviendrait éventnelle»
ment pour pension..at.

2. Une villa de ., pièces
et dépendance.'? distri-
buées en trois logements
«le 3 pièces chacun et
pouvant être an besoin
habitée par une seraïe fa-
mille.

8. Vu terrain à bâtir de
3000 na- environ, le tout
à proximité immédiate
du tramway et dans aine
belle situation.

S'adresser Ktnde des
notaires Gnyot & Bnbïed,
rne dn ÎS© 3 •*•**¦ 10, à Men-
ehâtel, en à M. Jércmie
Bura , père, ¥aaseyon 19.

Enchères d'immenoles
à MONTMOLLIN

Lc l u n d i  20 mai 1007, dès les
8 heures du soir , dans le restau-
rant Robert, à Montmol l in . les en-
fants de feu 51.-51. ïdormami
exposeront en vente pai ' iieitation:

1° Une maison d'habitation, siso
au bas du village do Montmollin ,
comportant logement de plusieurs
pièces et partie rurale avec 4050 îna
de terrain y conti gu , en nature de
verger planté d'arbres frui t iers  cn
plein rapport , et puits intarissable.
Cette maison , bien située , jouis-
sant d'une belle vue , conviendrait
pour séjour d'été ou pour y instal-
ler une industrie quelconque , et

2-° Une place à bâtir de 712m2 .
Pour renseignements, s'adresser

au notaire Itregnet, à, Cof-
frane.

Sol â, ktir
à vendre de gré i gré, à prix mo-
déré, à proximité immédiate de
la ville. Superficie 2344nJ i mor-
celer au gré des amateurs. Con-
viendrait ponr exploitation d'une
industrie ou la construction de
maisons loeatrves. — S'adresser
Etude Ed. Jnnier, notaire,
6, rne du Musée.

A VENDRE
petite maison de rapport ,
rue dn sSeyon et rue des
Jlonlin*. Prix aranta*
geouL. Etnde A.-N. Bnuun,
HrO-Hl IFc *>

A Tendre la jolie pro-
priété connue sons le nom
de

MONT PAISIBLE
à, Auvernier, comprenant mai-
sou de 5 pièces et dépendances,
jardin , arbres fruitiers et vi gne en
plein rapport. Situation ravissante.

Pour tous rensei gnements , s'a-
dresser au notaire A. Vui-
thier, à Pescnx.

A vendre beau biitïitient
neuf composé de 12 pièces et sous-
sol , jardin , chambres indépendantes.
Balcon , eau et électriGité. A proxi-
mité et en face de la gare de
Saiut-t,égier (bifurcation de la ligne
des chemins de fer électriques
Châtel-Chamby). Position ma-
gnifique. Vue splendide. —
S'adresser à M. Farina, entre-
preneur à Saint-Légier. A la
même adresse, à vendre une cam-
pagne de lOOO perches, avec
maison d'habitation. Tout en un
seul verger avec nombreux arbres
fruitiers. Belle position. Prix avah-
tageux. E Lx 801

Terrain à Mtir
Environ 1100 m2 , situé à Trois-

Portes. Pas do terrassements. Pour
conditions , demander l'adresse 'du
n° 94 au bureau do la Feuille
d'Avis de Neuchâtel. c.o.

Jolie petite villa
à vendre daus le haut de la ville ,
entre lo chemin de fer el la route
de la Côte : 8 chambres ct dépen-
dances , véranda , terrassas, jardin
en pleiu rapport. Accès facile. —
Belle vue. — S'adresser Etude
Ed. Petitpierre, notaire.

R VENDRE
entre Neuchâtel et Saint-Biaise ,
parcours du tramway,

jolie propriété
pour uno famille. Jardin potager
et d'agrément , vi gno et verger.
Vue magnifique. — S'adresser b.
MM, 'Àoxtnhach & Cie, îSaimt-
Blaisse. H 3W9 N

Terrain à bâtir
A vendre , près do la gare de Ser-

rières , deux petites vi gnes do quatre
ouvriers, admirablement situées.
Arrêt du tram à proximité. Condi-
tions très avantageuses. S'adresser
Vieux-Châtel n° 25. c.o.

ENCHERES
lîmUm et canton fle fleniMtel

I Wiïmlm
VENTE DE BOIS

Le département de l'Industrie et
do l'Agricu lture fera vendre, par
voie d'enchères publiques ot aux
conditions qui seront préalablement
lues, le samedi 18 mai, dès les
8 h. X du matin , les bois suivants,
situés dans la forêt cantonale du
Chânet de Colombier :

9 stères sapin ,
6 • hêtre,

2670 bons fagots d'éclafrcie,
2385 fagots de coupe ,

64 charpentes sap in cub: m3 55,59
15 billons » > > 13,04
8 billes pin » » T.94
t bille hêtre > » 0,86

35 pièces ebéne » » 16,43
b % tas tuteurs ,

2 lots dépouille et troncs.
Le rendez-vous est à 8 h. % à _

jnérite do Vilaret.
Arerase, le 8 mai «OT.

L 'inepe cttrar des f o r ê t *  dn
lt"* wt oiuH*nM*n*f at.

On offre à vendre d'occasion

3 belles vitrines
a un prix raisonnable. S'adresser à-
Paul Matthey, entrepreneur , rue
J.-J. Laliemand 5. 

ocasiiiiiii
A vendro , faute d'emploi , un

piano neuf , de l r» marque (ayant
coûté 1200 fr.), pour lo prix de
850 fr. S'adresser chez M***" Cornu ,
rue Louis Favre 13, 1er étage.

failli
pour attacher la vigne

Paille de seigle du pays et fran-
çaise , en paquets de 10 poi gnées.

Longueur 50 cm.
à 1 f r .  50 le pa quet

Afin de profiter de ce prix ti ôB
réduit , prière de s'inscrire au plu»
tôt an

MAGASIN WASSERFALLEN
rne dm Sevon

150 CHAISES
de jardin peu usagées , à vendr»
en bloc ou séparément.

Demander l'adresse du n° 302
au bureau de la Feuille d'Avis do
Neuch âtel. 
mmaËSSsiwmBÊÊBsmsaBÊaaWam

horlogerie soignée
Réparations de montres cn tous

genres. Prix modérés
Edouard BELLER, Treille 3

Beaux éclate
de perches et mosets, à vendre, k
la scierie d'Anvernier.

pf Voir la suite des «A vend».
ggx page8 -'m *o suivsuiJa-i.

Maison de campagne à vendre
au Bas-Monsieur , 2 logements, grandes dépendances rurales , jardin ,
etc., prix de vente 12,000 fr. Conviendrait pour séjours d'été . S'adres-
ser pour tous renseignements, à l'Etude Tell Perrin , Dr en droit et
avocat, à La Chaux-de-Fonds. 114313 0

^Terrains à Dâtir
Le Département de l'Industrie ct de l'Agriculture informe les in-

téressés qu 'il offre à vendre une partie des terrains en nature de
vignes que l'Etat possède aux Saars, au midi de l'Observatoire
cantonal , limités à l'ouest par lo sentier qui relie la route cantonale
à l'Observatoire , et au sud par les propriétés Morgenthalcr , Bûhier et
Mangin .

Les plans do ces terrains peuvent être consultés au .Départe-
ment de l'Industrie ct de l'Agriculture, auquel les deman-
des de renseignents et los offres doivent êtres adressées. H. 3989 N.

à PESEUX
I,e samedi 11 mai 1907, à 8 h. 1/2 du soir, h l'Hôtel

des XIII Cantons, l'administration de la succession
répudiée Mmile-Liouis Apothéloz , à Peseux , exposera en
vente , par voie d'enchères publiques, les immeubles suivants .*

I. Cadastre de Peseux
1. Article 1, plan f° 1, n°- 158 et 159. A Peseux, bâtiment et

place de 14l m2.
Cet immeuble est situé au centre du village, au bord de la route

cantonale. Le bâtiment renferme , au rez-de-chaussée, un magasin
d'épicerie. — Assurance , 14,600 fr. — Rapport , ÎOOO fr. environ.

2. Article 181, plan f° 23, n° 19. Aux Corteneaux, vigne
de 441 m2.

3. Article 798, plan f° 3, n° 10. Aux Prises du Bas, vigne
de 2190-**2.

Ces deux immeubles constituent des sols fc bâtir.

II. Cadastre de Neuchâtel
4. Article 1243, plan f» 65, n» 24, Aux Noyers Jean do

la «Grange, vigne de 8*?8m-*.
Pour prendre connaissance du cahier des charges et conditions

de la vente et pour visiter les immeubles, s'adresser au soussigné,
administrateur de la succession.

A. VUITHIER, notaire.

Maison à vendre alertâtes
SAMEDI 18 MAI 1907, à 4 Iieiu-es après midi,

en l'Etude dn notaire Emile Lauibelet, a Neuchâ-
tel, rne de l'Hôpital n° 20, on exposera en vente,
anx enchères publiques, L.A MAISON FAUBOUKC}
DE li'HOPITAli \%° 17, formant an cadastre l'article
296, plan folio S, nOB 30 à 32, bâtiment et place de
250m«.

Cette maison, qui a denx étages sur le res-île-
ebanssée, est celle dans laqnelle se trouvent ac-
tuellement IJBS BUREAUX ET MAGASINS DE I.A
MAISON L..-F. L.AMBEL.ET & Cie. Elle est suscepti-
ble de transformations avantageuses de nature à
procurer un rendement très satisfaisant.

Situation excellente an centre de la ville, à
proximité immédiate de l'Hôtel de Viile et de la
Banqne Cantonale.

Entrée en jouissance : 24 décembre 1907.
Li'enchère aura lieu sur une, offre ferme de

70,000 fr. Ii'écbute sera accordée SÉANCE TENANTE
an plus offrant et dernier enchérisseur.

S'adresser faubourg de l'Hôpital n° 17, au pre-
mier étage, pour visiter la maison mise en vente,
et pour renseignements et conditions au NOTAIRE
EM1L.E LiAMBEIiET, chargé de la vente.

EnelièFe^ ptatolîque©
de deux maisons et d'un sol à "bâtir

AUX FAHYS (Neuchâtel)

Pour sortir d'indivision , les hoirs Malbot exposeront en vente par
enchères publi ques , le samedi 25 inaï 190?, de*** 3 heures
après niidî, en l'Etude et par le ministère dn notaire
<«*. Etter, 8, rue Pnrry, les immeubles qu 'ils possèdent aux
Fah ys , savoir :

ILot B» 1 : Maison Fahys n" 21, avec jardin , de 23i m2 de
surface. Le bâtiment renferme 3 logements et dépendances ; il est
assuré pour 12 , 100 fr. — Rapport : 1 -Gû fr.

ILot nu 2: Maison Fahys n° 31, avec jardins , terrasse et
bûchers , de 5U*2m2 de surface. Le bâ t iment  renferme 4 logements : il
est assuré pour 23.700 fr.,  et les bûchers 2000 fr. — Rapport : 1880 fr.

Ij nt n» 3: Terrain a bûtir, entre le n" 21 ci-dessus et la
route neuve (rue Fontaine Amlré), do ,!7!:n- de surface.

Ces trois immeubles , «itués daus ie voisinage immédiat
de la gare, ont issue sur la route des Fahys et sur celle de Fon-
taine André. Les lots 2 et 3 sont près de la foret , dans une bel le
si tuation au bord de la roule neuve , avec vue très étendue .

l' ouï* visiter les immeubles , s'adresseï* ft M. Joseph Maîbot ,
Fah ys 21 , et pour tous rensei gnements , en l 'Etude du notaire chargé
do la vente.

appartenant à la

SOCIÉTÉ DS L'ECOLE NORMALE
de PESEUX

La Société anonyme de l'Ecole normale évangéli*
que de Peseux, offre à vendre de gré à gré les immeubles qu 'elle
possède à Peseux et qui ont été affectés jusqu 'à ce jour au service de
l'Ecole , savoir:

1. Cadastre, article ÎOH. An Château , bâtiments,
places, jardins et vigne de 12.«3.» mètres carrés.

Cet immeuble comprend trois bâtiments à l'usage de logements,
maison d'école ot halle de gymnastique. Eau et gaz dans los bâtiments.
Belk»s caves et vastes dépendances.

Les bâtiments sont en partie de construction récente et sont assu-
rés contro l'incendie pour 119,000 francs.

La vigne d' une superficie de 10.111 mètres peut êtr e divisée en
un grand nombre de parcelles qni formeraient de su-
perbes soif* a bûtir  à proximité immédiate du village. Vue éten-
due et imprenable.

». Article 1168. A Peseux, verger de 2003 mètres.
Ce verger , situé au centre du village de P«isoux, va d« la r*a« dn

Château au nord à la route cantonale avec tramway an sud. On pour-
rait y élever deux ou plusieurs bâtiments.

La rente peut avoir Hen ea bloc ou séparément.
Peur visiter les immeubles et pour renseignements,

s'adresser en I'Ktnde du not»ire Debro t, il Co-reelles,
charge de 1» vente. eu o.

Ojfice Des poursuites k Saint-glaise

IiC lundi 27 niai 1907, ii 3 heures après midi, h la
salle de justice, hôtel communal, ù Saint-Biaise, il sera
procédé , sur la réquisition d' un créancier hypothécaire, à la vente,
par voie d'enchères publiques , de l'immeuble ci-dessous désigné ,
appartenant au citoyen Martin, Marc-Albert, fils de Louis-Fré-
déric , et il sa femme née Girard-Clox , Lina , fille do Ulysse-Justin
(communauté).

Cadastre de Marin
Article 670. Fin de Marin , bâtiment , jardins et verger de 4329

mètres carrés. Limites : Nord , la route cantonale; Est , 413; Sud , 51;
Ouest , 435.

Subdivisions :
Plan folio 19, n» 71. Fin do Marin , logement de 181m2.

» 19, » 72. » jardin d'agrément de 1806 m2.
» 19, » 73. » jardin potager de 485m2.
» 19, » 74. » verger de 1857m2.

Provient des articles 292 et 1213 réunis.
Maison de construction récente , à l'usage do pensionnat , nom-

breuses chambres, salles d'étude et grande salle à manger, cuisine
en sous-sol, chauffage central , eau , électricité. Belle situation et vue
très étendue.

La vente aura lieu conformément aux articles 133 à 143 et 154 à
153 de la loi fédérale sur la poursuite pour dettes.

Les conditions seront déposées à l'office soussigné, à la disposition
de qui de droit , dix jours avant celui de l'enchère.

Sommation est faite aux créanciers hypothécaires et à tous autres
intéressés, de produire à l'office dans le délai de vingt jours , dès le
27 avril 1907 , leurs droits sur l'immeuble, notamment leurs réclama-
tions d'intérêts et de frais.

Donné pour trois insertions dans la Fouille d'Avis de Neuchâtel.
Saint-Biaise , le 26 avril 1907.

Office des poursuites,
Le préposé : E. BERGER.
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VENTE DE BÉTAIL
par enchères publiques

aux Graver eu/es sur Eriges

Samedi 18 mai 1907, dès
10 heures du matin, M. Alexan-
dre Maurer vendra, par enchè-
res publiques volontaires, au do-
micile de M. Jacob Wasem, aux
Gravereules sur Enges :

18 vaches fraîches et portantes.
1 taureau de 18 mois.
1 bœuf de 10 mois.
1 char à échelles, neuf , pour

cheval.
1 traîneau de course.
1 glisse à bois.

Conditions de paiement favora-
bles.

Pour voir le bétail et les objets
à vendre, s'adresser à M. Alexan-
dre llanrer , chez M. Jacob
Wasem, aux Gravereules sur En-
ges, et pour les conditions au no-
taire Oicot, au Landeron.

Landeron, le 8 mai 1907.
Par commission :

CASIMIR GICOT , notaire.

République et canton de Neuchâteln
Vente h bois

Le département de l'Industrie et
de l'Agriculture fera vendre, par
voie d enchères publiques et aux
conditions qui seront préalablement
lues , le mardi 14 mai, dès les
8 h. % du matin , les bois suivants,
situés dans la forêt cantonale du

Cliâtcan de Valangin :
67 plantes pour charpentes ,

6 billons sapin ,
2 tas de lattes ,

14 stères hêtre ,
45 stères sapin ,

400 fagots hêtre et sapin.
Le rendez-vous est à Valangin,

près de la remise des tramways.
Cernier, le 7 mai 1907.

L'/iispecfcur des forêts
R473 N du IV me arrondissement.

Incires publiques
I/ofuce des faillites de

Nenehatcl vendra , par voie d' en-
chères publi ques , le mardi 14
mai 19Q?, a 11 heures dn
matin, à l'Hôtel de Ville de
Neuchâtel , salle du tribunal , les
polices d'assurance et titres sui-
vants appartenant à la niasse cn
faillite de Adolp i* Hosncr,
boucher, à Keucliatel :
1. Une police d'assurance-vie

de 5000 fr., contractée auprès de
la Compagnie d'assurances géné-
rales le 5 janvier 1891.

2. Une dite de 10,000 fr., con-
tractée auprès de la même Compa-
gnie le 31 décembre 1903, police
• payabl e le 31 décembre 1928 ou
au décès.
3. Une dite de 2000 fr., contrac-

tée auprès do la Caisse cantonale
d'assurance populaire , à Neuchâtel,
le 1" mai 1901.

4. Un lot Turc de 400 fr.
5. Un lot Communes fribour-

geoises do 50 fr.
6. Un lot Ville de Fribourg 1878

de 10 fr.
t*. Un lot Croix-Blanche de Hol-

lande de 10 fr.
8. Un lot Tab.acs Serbes de 10 fr.
î). Uno police d'assurance-vie de

10,000 fr. , contractée auprès de la
Compagnio l'Urbaine , à Pari s, le
9 janvier 1901 ; cette dernière
appartenant ft la masse en .
faillite de dame JLonÎMe
Rolland née Ménegoz, mat-
tresse de pension, â Sea-
châtel.

Cette vente aura lieu au comp-
tant et conformément à la loi fé-
dérale sur la poursuite pour dettes
et la faillite.

Toutes ces pièces peuvent être
consultées à l'office des faillites
de Neuchâtel.

Neuchâtel , le 7 mai 1907.
Office des faillites :

Le préposé, A. DROZ.

I ENCHÈRES
Lundi 13 mai l t»07. b,

% heures après midi, dans
les entrepôts Lambert, à la gare
de NssucbâtcL, il sera vendu par
roie d'enchères publiqu es

10 pièces Yin ûe Mâcon
, NeacbcâteL, to 8 mal ttOT.

Greffe de P *Ox.

A VENDRE 

', _\ Viticulteurs
\B^__û_y J n'employez pour le snl-
'<-l||lliP '̂ fatage et soufrage de voa

vignes que

La Renommée Fama
PRIX :

Renommée sans soufre , le paquet . . . Fr. 1,80
Renommée avec soufre , mouillable 2,55

Dépositaires pour :
Douanne, magasin Marconnet ; ïfeuveville, Société des Vi«

gnerous ; Lianderon, droguerie Dr L. Reutter; Cressier, M. Placide
Ruedin ; Cornaux, M. SehafFer-Probst; Saint-Biaise, M. S. Mau-
rer; Hauterive, M. Magnin-Robert; Nenchatel, M. A. Zimmer-
mann ; Cormondrèche, M. C Flotron; Auvernier, M. H.-L. Otz ;
Colombier, MM. Chabloz & Berthoud ; Cortaillod, M. Weyeneth-
Kung; Boudry, Mu « R. Tétaz ; Bevaix, M. Spring-Verdan.

Prospectus gratis et f ranco à disposition.
Lorsque les

i !*5îlTftpF?A<»^^S^^^5lWI li v ¦

sont cuits exactement d'après le mode d'emp loi , leur saveur est égala
à celle d;une soupe préparée chez soi avec Beaucoup de~ peine et d»
soins. Le riche assortiment est propre à satisfaire tous les goûts.
En vente chez :

H.-L. Muller, 6, avenue du 1er Mars. E 7232

Pharmacie Coopérative, La Chaux-âe-Fonds
EaUX minérales toutes provenances

aux prix les plus réduits
Les ordonnances et médicaments sont expédiés par retour da

courrier contro remboursement. 
fflg- EN VENTE PARTOUT "g8

Chicorée g m ni ̂ W F3s RÏÏÏÎ||̂ 3
Garantie absolumen t pure racine de chicorée

SMS- HORS CONCOURS -fSŒ E 7132

1 EAU DE TABLE
| de 1er ordre

—o— M G 731-2 i
DÉPÔT :

i R. Wickiùalder, NaacMtel a

Contiserïe-Pâtisserie
\j . i&p GI'lG

Maison de la « Feuille d'Avis»

Jettera cakes
pium cakes

Sand cakes
Tôt fait grec

financier
A vendre un

Appareil pMoppMp
9 X -12

avec sacoche. — S'adresser à G.
Ohlmeyer, Parcs 07.

3olie poussette
style moderne , très peu usagée , â
vendre. S'adresser chez M"" Borel ,
Temple-Neuf 18, au 3°". 

K vendre d'occasion

un p otager
w ti X, bien .conservé ; très bon
pour la campagne. — S'adresse/ à
Ed. Préb4uaîier & fflo , «metroc-
ttMm\tm\ vilie.

r *
ABONNEMENTS

*=*=• s an 6 moit 3 mois
En ville fr. 8.— 4.— 1.—
Hors de ville ou par ls poste

dans toute la Suisse . . . .  9.— *}.5o %.%S
Etranger (Union postale). z$.— n.So 6.%S
Abonnement aux bureaux de poste, JO ct. cn sus.

Changement d'adresse, So ct.
ON S'ABONNE A TOUTE ÉPOQUE

Bureau : s * Temp le-TV eu f ,  i
Vtnlt au numéro aux kiosques, dép ôts , etc.

*
*. ?

ANNONCES c. 8
*-*5»

Tin canton : i r* Insertion, i m 3 lignes 5m et.
4 et S lignes 65 ct. 6 ct 7 lignes j S *
H lig. ct plus, 1 '• im.. la lig. ou son espace 1 o *

De la Saisie el de l'étranger :
sS ct_J» lig. ou son espace. 1 '• Ins. , minim. 1 fr.
N. B. — Pour les avis tardifs, mortuaires, les ré-

clames ct les surcharges, demander lc tarif spécial.

Bureau : i, Temp le-Tieuf, i
tel manuscrits ne sont pat rendus

> 1



AVIS
Toula demande d'adresse d 'une

annonce doit être accompagnée d'un
timbre-p oste pour ta rép onse; sinon
telle-d sert expédiée non aff ranchie.

ADMTMSTi \*.TI0n
ds la

Faiillc d'A-vis dt Neuchâîel.

LOGEMENTS
Séjour d'été

A louer au Val-de-Ruz, à.proxi-
mité de la forêt et sur la ligne du
team, petit logement meublé avec
cuisine et eau, ou chambres meu-
blées avec pension à l'hôtel. —
Demander l'adresse du n° 323 au
inreau do la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

SÉJOUR D'ÉTÉ
A louer 2 ou 3 belles chambres

avec cuisine. Belle et agréable si-
tuation à la lisière d'un grand bois,
belle vuo. Verger avec beaux om-
brages. Conditions avantageuses.
S'adresser Jean Schaker, Gene-
veys-s/Coffrane.

Agréable appartement de 2 ou
S chambres , cuisine et dépendan-
ts ct jardin. S'adresser n° 61 à
Gormouïlrèche.

AUVERNIER
A louer deux logements de deux

chambres chacun, avec dépendan-
ces et eau , dont un immédiate-
ment et I'autro pour fin juin. S'a-
dresser à F. Kneubtlhl , à Auver-
nier.

A louer, ponr le 24 Juin,
faubourg du Château 15,
an logement de 2 pièces
et dépendances. S'adres-
ser Etnde A. Bonlet, no-
taire, Pommier 9.

Séj our d 'été
à Montezillon

A louer 2 beaux appartements
meublés, de 3 à 4 chambres, beau
y erger et beaux ombrages. S'adres-
Ber à Gustave Girardier , Monte-
eillon.

A loner ponr le 24 juin,
à, des personnes tranquil-
les, Avenue dn Premier-
Mars, nn rez-de-chanssée,
de 3 pièces et dépendan-
ces. Etude Guyot et Du-
bied, Môle 10. 

A louer au Bois-Noir s/Montmol-
lin , dès le 1« jui n , un beau loge-
ment de 4 chambres avec dépen-
dances, conviendrait aussi pour
séjour d'été. S'adresser à M. F.
Nicolet , Pré-Devant s/Montmollin.

A louer to a de suite à des per-
sonnes soigneuses, dans maison
neuve, rue de la Côte, joli loge-
ment de 3 grandes chambres, cui-
sine, dépendances. Chauffage cen-
tral , gaz, électricité, balcon. Vue
splendide. Demander l'adresse du
n° 3M au bureau de la Feuille
ij 'Avis de Neuchâtel. c. o.

A LOUES
nn logement soigné de 4 cham-
bres, grandes dépendances , jardin.
Vue superbe. S'adresser Poudriè-
res H.
PohTTC * A louer pour Saint-Jean,
-**uiJ'-,* dans maison bien située et
près de la forêt , vue étendue, un
rez-de-chaussée de 3 pièces, et un
3me étage de 4 chambres et dépen-
dances T jardin et terrasse. — S'a-
dresser liîtitîe G. Etter, no-
taire, 8, rne Pnrry.

Rue dn Trésor. Petit appar-
tement de 2 chambres , à louer im-
médiatement ou pour époque à
convenir.

S'adresser à l'Etude Wavre.
Pour St-Jean ou pour époque à

convenir , à louer à la rue de la
Côte, dans situation exceptionnelle,
avec vue très étendue et issue sur
denx routes

villas k 10 et 12 chambres
et toutes dépendances. Installation
moderne. Vérandas, chauffage cen-
tral , salle de bain , etc. Jardin.

Pour tous rensei gnements, s'a-
dresser Etnde G. Etter, no-
taire, 8 rne Pnrry.

Vauseyon : A louer immédia-
tement uu petit appartemeut de
2 chambres ct dépendances. Prix:
18 fr. par mois. — S'adresser
Etnde Petitpierre, notaire,
Epancheurs 8. c.o.

A louer pour Saint-Jean prochain ,
nu appartement d'une chambre et
d'une cuisine , sitné à, la rne
Louis Favre. Prix : 21 fr.
par mois. — S'adresser Etnde
Petitpierre, notaire, Epan-
cheurs 8. c.o.

A louer pour Saint-Jean
1907, à Bel-Air-Mail, deux
appartements de 5 cham-
bres, véranda, chambre
de bain, lessiverie, jar-
din. — Etude E. Bonj our,
notaire, Saint-Honoré ».

A louer un logement de deux
chambres , cuisine et dépendances,
à un petit ménage tranquille. —
S'adresser à J. Brun , Tertre 18. c.o.

Saint-Jean 19U7 , logement de 4
chambres , cuisine avec eau , cave
et galetas, exposé au soleil. S'a-
dresser faubourg de la Gare 7,
Neuchâtel. c.o.

Appartements à louer
Dès 24 juin 1907 :
a chambres, véranda, belle vue.

Faubourg de Ja Gare I.
4 chambres, terrasse. Evole.
3-4 chambres. Côte.
2 chambres. Rue du Seyon.
3-4 chambres. Quai Ph. Suchard.
2 chambres. Rue des Moulins.
2 chambres. Coq-d'Inde.
3 chambres. Gibraltar.
S'adresser Etude A.-N. Brauen,

notaire, Trésor 5.
Pour Saint-Jean , joli appartement

3 pièces, Gibraltar. S'adresser à
ÉI« Bonhôte, architecte. c.o.

A louer dès Saint-Jean 4907, an
faubourg de l'Hôpital, à des per-
sonnes soigneuses un appartement
de 6 pièces, cuisine et dépen-
dances.

8'adresser Etnde Ed. Jnnier,
notaire, 6, -oe du Musée.

A LOUER
«n centre de la ville, pour «tt
petit ménage, un joli logement
de 3 pièces.

S'adresser au notaire Beaujon ,
HAtel-de-Ville . 

VILARS
A louer pour séjour d'été ou à

l'année deux logements. S'adresser
à Louis Lorimier au dit lieu.

Appartements noufs, conforta-
bles, soignés, 4 pièces, ruo de la
Côte, vis-à-vis de la gare. S'adres-
ser à Henri Bonhôte, architecte-
constructeur, c.o.

A LOUER
dès le lor juin , au-dessus do la
ville un logement do 3 ou 4 cham -
bres ot dépendances à l' année ou
fiour séjour d'été. S'adresser Mau-
obia n° 9.

PESEÏÏX
A louer immédiatement ou pour

époque à convenir , dans maisons
soignées et bien situées :

3 appartements de 4 piè-
ces et dépendances.

2 appartements «le 3 piè-
ces et dépendances.

Chauffage central , chambres de
bains, vérandas , jardin , eau et gaz.

S'adresser au notaire A. Vui-
thier, a Peseux.

A LOUEE
pour Noël prochain , à des person-
nes soigneuses et tranquilles, un
appartement confortable de 4 piè-
ces et belles dépendances. Terrasse
ombragée, vij e superbe; eau et gaz.
S'adr. à Ernest Stucki, Côte 34. c.o.

A louer pour le 2-4 juin
prochain, faubourg de la
Gare SI, un appartement
'de 5 pièces, cuisine, dé-
pendances et portion de
jardin. S'adresser Etnde
Junier, notaire, 6, rue du
Musée.

CHAMBRES
Tout de suite à louer belle cham-

bre meublée pour monsieur rangé.
S'adresser Seyon 36, 2*-", droite.
Chambre meublée exposée au

soleil. Prix 14 fr. Seyon 9a, &-*"<•, c.o.
A louer une chambra — S'a-

dresser Cuisine populaire, Place-
du Marché.

Fausses-Brayes 13, chambre à
louer ponr ouvrier.

Chambre meublée. Rue des Mou-
lins 17, 3-*-** étage, devant. c.tv

Chambre à loner avec ou sans
pension. Beaux-Arts T, iM. o. o.

Petite chambre à louor. Ora-
toire 1, au 3m«.

A EOUEJS
jolie chambre meublée. Seyon 30,•jme étage, à gauche.

A louer chambre meublée, fau-
bourg de l'Hôpital 30, l**** étage.

Une belle
chambre menblée

Rue Pourtalès 3, rez-de-chaussée.c.o.
Belle chambre

avec pension , Quai du Mont-Blauc
4, 2me, à gauche. c.o.

Jolie chambre nissublée pour
monsieur. Saint-Maurice 5.

Jolie mansarde pour personne
rangée ; belle vue. Côte 21, 2m•,
étage. c. o.

Chambre meublée, au soleil. —
Grand'rue i , 3mo.

Jolie chambre meublée, au soleil,
pour le 15 mai. Rue Louis Favre
oO, 2m°. c.o.

Grande chambre meublée ou non ,
indépendante, pour demoiselle.
Belle vue. S'adresser rue Bachelin,
rez-de-chaussée. c.o

Chambre meublée, Côte prolon-
gée 116. c.o.

Jolio chambre à louer. S'adres-
ser Fahys n° 31, au l".

Jolie chambre meublée pour un
ou deux messieurs rangés. Sablons
13, rez-de-chanssée , à droite.

A louer pour le I" juin , une cham-
bre et galetas, rue du Château. —
S'adresser Etude Brauen , Trésor 5.

Chambre meublée indépendante,
au soleil. Hue Louis Favre 24,
2ms* étage. c.o.

Jolio chambre meublée. Parcs 37.
2m°. c. o.

LOCÂT. DIVERSES
Alouer tout de suite nne grande

cave située rue Louis Favre. —
S'adresser à M. B. Jordan-
Vielle, 2, Pcrtuis-du-Soc, ou en
l'Etude Petitpierre, notaire,
Epancheurs 8. c,o.

Beau local
pour magasin, atelier ou entrepôt,
à louer pour Saint-Jean ou époque
à convenir , accès facile près la
gare C. F. F. — S'adresser à MM,
Bourquin et Colomb, rue du
Seyon. c.o.

A louer immédiatement, à l'Ecluse,
un joli local pouvant être utilisé
commo atelier ou entrep ôt. S'a-
dresser à l'Etude Wavre.

mmw- SSruSLSfsssigî
•d'atelier , avec sous-sol dans lequel
un moteur électrique est déjà ins-
tallé. — S'adresser Etnde O.
-Etter, notaire, S, rue Pnrry.

Beau magasin, rue du Seyon, à
louer. Etude A.-N. Brauen, notaire,
Trésor 5.
W&mmiPmx' TI L J  MB Ml sĵ
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DEMANDE A LOUER
Petit ménage

solvable, demande à louer pour le
24 septembre, un logement de
3-4 chambres, au soleil, situé près
de la gare ou environs. Ecrire sous
W. S. 70 poste restante, La Chaux*
de-Fonds.

ON DEMANDE
à louer, pour la 24 Juin, logement
de 5-6 pièces, dans le bas d» la
vffle

^
pour pension. Ecrire poète

OFFRES
Femme de ebambre

expérimentée, 23 ans, sachant alle-
mand, français, connaissant très
bien couture, repassage, déjà été
en service dans bonne famille,
cherche place dans bonne famille
Suisse romande. Bon gage. Certifi-
cat à disposition. — Ecrire sous
Xc. 12561 X. à Haasenstein & Vo-
gler, Genève.

Allemande, parlant français , ayant
du service, cherche place comme

bonne d'enfants
Ecrire à K. M. 325 au bureau de la
Feuillo d'Avis de Neuchâtel.

JEUNE FILLE
ayant bonno instruction , chercho
place facile auprès d'un ou deux
ei f ts, dans famille honorable , de
préférence chez un pasteur. —
Offres à M110 Taxer , chez M*-**-**-
Thierstein , Thunstrasse 33, Berne.

Jeune fille do bonne famille
cherche placo comme

VOLONTAIRE
où elle pourrait se perfectionner
dans la langue française. — Offres
sous H. 4057 N. à Haasenstein &
Vogler, Neuchâtel .

Allemando , parlant le français et
ayant du service , cherche place
comme

bonne ponr tont faire
Ecrire à R. S. 324 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

Jeurje Fïlle
de 17 ans , cherche place dans
bonne maison particulière où elle
aurait l'occasion d'apprendre la
langue française et à faire un mé-
nage soigné. S'adresser à G. Bau-
mann , boucher, à Cerlier.

PLACES
jjme Albaret cherche, pour le

15 de ce mois, une

FEMME de CHAMBRE
bien stylée et bien recommandée.
S'adresser Saint-Nicolas 7.

ON DEMANDE
tout de suite, une fille de confiance,
forte et robuste, pour s'aider à
tous les travaux d'un ménage sans
enfants. Bonne occasion d'appren.
dre le français. S'adr. Ecluse 33,
I" étage, à gauche.

On demande tout de suite

jeune allé
16-17 ans, pour aider dans le mé-
nage. — S'adresser Café Suisse,
Place-d'Armes.

Un ménage de 2 personnes cher-
che pour le courant de juin , une
très bonne

CUISINIERE
expérimentée et de toute confiance
et nne femme de chambre
connaissant bien le service des
chambres, le service de table, le
repassage et le raccommodage. —
Adresser offres et certificats à Mm«
Pierre de Meuron , 5, Vieux-Châtel,
Nenchatel.

On demande une
VOLONTAIRE

âgée de 16-18 ans, désirant appren-
dre le français et qui s'aiderait au
ménage. — S'adresser Chemin des
Pavés 11, le mardi et le samedi ,
entre il h. et midi.

On cherche pour Ee Ha-
vre, deux bonnes pour
tout faire; l'une pour tout
de suite, l'autre pour sep-
tembre. — S'adresser fau-
bourg du Crêt 7,1er étsage.

Une jeune fille
de 16 h 17 ans, aurait l'occasion
d'apprendre l'allemand, les travaux
du ménage et la cuisine. Bon trai-
tement et 15 fr. de salaire par
mois. — S'adresser à Meier-Urech.
restaurant Eintracht , Baden.

On demande pour tout do suite

UNE JEUNE FILLE
sachant faire une bonne cuisine
bourgeoise. S'adresser Port-Rou-
lant 3 a. c.o.

On demande pour entrer tout de
suito une

personne propre
et active pour aider au travaux d'un
ménage soigné. Gage 30 à 40 fr.
si la personne convient. S'adresser
à li" S. Brunner-Gabus , Le Locle.

On demando pour une bonne
maison particulière à Neuchâtel,
une

CUISINIÈRE
et une

Femme de ohambre
toutes deux bien recommandées et
connaissant leur service. — Bons
gages.

Demander l'adresse du n° 276
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. c. o.

JgUN -î FIUE
est demandée pour s'occuper do
tous les travaux du ménage. S'a-
dresser M"" Guerno , l" Mars 6. c.o.

La Famille ïeT&'ft
demande cuisinières, femmes de
chambre, fille de cuisino, do mé-
nage et pour café.

On demande pour tout de suite
UD ° JEUNE FILLE
de langue française, pour faire un
petit ménage. — Côte 6, ree-de-
chaussée.

EMPLOIS DIVERS
Homme ie confiance

cherche placo stable dans magasin
de la ville, oomme homme cle
peine ou magasinier. Sérieuses ré*
iéreneos. Demander nodresse du
n° a?0 «M bureau dft ta Pèu-Bte
(fAvis* de NfeTCbààei.

>

Je cherohe
pour mon garçon, de IS ans % , de-
vant encore fréquenter l'éeole, place
pour fêté et l'automne. S'adresser
a Alfred Lehmann, sellier, Hindel-
benk , Berne.** * , —_

Vignerons
On demande de bons vignerons

pour continuer la culture de quel-
ques lots de vignes. — S'adresser
étude Bonjour, notaire, SainJjJIo-
noré 2. i

¦L'Hôtel Victoria, & Fleu-
rier, demande pour tout do suite
un

portier
Mite femme

pour s'occuper des gros travaux
de cuisine.

Une j eune femme
se recommande pour des journées
Eour laver en ville. S'adresser à

i. D. n° 106, Auvernier.
tJn jeune homme demande

travaux de bureau
à faire entre ses heures de travail.
S'adresser à M. A. Keller , Vieux-
Châtel 4. 

On demande
une assujettie tailleuse.
Mlle E. Scheidegger, boule-
vard Extérieur 19, Berne.

Agent dépositaire
demandé pour la place de Neu-
châtel , pour la vente des vins de
C Blarey & Comte Eig-er-
Belair, à, Nuits, fondée en
1780 , et Schrœder, Sehyler
& O, h Bordeaux, fondée
en 173». — Offres sous H. 4861 N.
à Haasenstein & Vogler,
Nenchatel.

Etnde G. Etter, notaire,
8, rue Purry. Plaee pour un
jeune homme. Se présenter muni
des certificats scolaires ou autres.

JEUNE HOMME
âgé de 16 ans , ayant travaillé 2 ans
dans un commerce de Bàlo, cher-
che emploi quelconque en ville ou
à là campagne. Certificats de Ie1*
ordre à disposition. Entrée l«r juin.
S'adresser à G. Reusser, Gutdol-
dinerstrasse 472, Bâle.

On demande pour tout de suite un
bon domestique

sachant traire, bon gage ; et un
Jeune garçon

pour aider aux travaux de la cam*
pagne. S'adresser à Arnold Haus-
sener , Saules (Val-de-Ruz).

Boulanger
On demande un bon boulanger

connaissant la pâtisserie courante.
Gage : 50 fr. par mois.et entretien
complet. Entrée le 15 mai 1907. —
S'adresser à l'Hospice de Perreux.

On demando un bon

domestique voiturier
connaissant les deux langues. Bon-
nes références exigées. Demander
l'adresse du n° 318 au bureau de
la Feuille d'Avis de Neuchâtel.

On demande
pour un bureau industriel , à Lu-
cerne, pour la correspondance fran-
çaise, une demoiselle connaissant
la sténographie et la machine à
écrire. — Adresser les offres avec
currieulum vitœ, certificats , pré-
tentions, sous T. 2378 Lz. à Haa-
senstein & Vogler, Lucerne.

Porteur de pain
Un jeune garçon fort et robuste

pourrait entrer comme porteur de
pain à la boulangerie Jules Bre-
guet, Moulins 17.

Un® d-mme
expérimentée et de confiance , cher-
che emploi dans bureau , magasin,
etc. Demander l'adresse du n" 272
au bureau de la Feuillo d'Avis de
Neuchâtel. 

Emploie commercial
Monsieur au courant du com-

merce désire trouver occupation
régulière pour uno partie de la
journée , de préférence travail de
bureau , ou autre analogue , con-
naît français et allemand. Exami-
nerait aussi proposition en vue
d'une commandite*

Envoyer los offres écrites à M.
O. Etter, notaire, Iï Nen-
chatel.

DESSINATEUE
Un bon . dessinateur , capable de

reproduire correctement des plans
cadastraux , trouverait occupation
régulière pour 4 à 5 mois. S'adres-
ser par écrit , en joi gnant copie de
certificats , sous chifl'ics L. A, 283
au bureau cle la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.

©M DEMANDE
deux personnes pour le service du
café le dimanche , de 2 à 7 heures.

Buffet de Colombier.

parlant les doux langues , cherche
place dans un magasin ou un bu-
reau. — Ecrire sous chiffres L. B.
297 au bureau de la Feuille d'Avis
de Neuchâtel.

Un jeune homme sérieux pourrait
entrer dans une Etude de notaire de
la ville. Petite rétribution. Ecrire à
H. C. 256 au bureau de la Feuille
d'Avis de Neuchâtel.

APPRENTISSAGES
On chercho comme

APPRENTI
¦ dans uno confiserie-boulangerie un
< jeune garçon fort et intelligent.

CoadrtiQns favorables.
: Edm». Oosenthàler , Condi-

(tor, Bheifnfetden, Q rBài%

Apprenti de commerce
Une maison de gros de la ville

demande comme apprenti un jeuoe
homme intelligent, avant terminé
ses classes. Conditions avantageu-
ses. Demander l'adresse du n* 326
au bureau de la Feuille d'Avis de
Neuchâtel. c. o.

On demande une c.o.

apprentie repasseuse
Sablons 20, plain-pied , à gauche.

PERDUS
Perd u , jeudi matin , en ville, une*

montre en or
de dame. La rapporter , contre ré-
compense, au bureau de la FeuiHe
d'Avis de Neuchâtel. 322

PERDU
jeudi matin , 9 mai , entre le bas du
Pontet et la gare de Colombier,
une broche en or, forme fleur de
lys. Prière de la rapporter contre-
récompense, à M. Perrenoud*
Jurgenscn, Le Pontet, Co-
lombie^ V 572 N

Trouvé
un trousseau de clés (9 pièces). —
S'adresser Rue des Moulins 32, 4****-.

ÉGARÉ
Chien Fox-Terrier blanc , oreilles

noires, tache noire sur le dos, ré-
pondant au nom de Prinz, mé-
daille de Colombier n° 57. Prière
do le ramener Hôtel de la Cou-
ronne, Colombier , contre récom-.
pense.

A VENDRE

Belle Ijclel
Peugeot, roue libre, état de neuf,
à vendre, pour cause de santé. —
S'adresser Moulins 28.

A vendre tout de suite, à un prix
raisonnable, environ

2000 tuiles
villa, à nervures. — S'adresser
chez Kung frères, entrepreneurs,
Ecluse 10.

L * dêcouvtrte du

kêf iaCntrar pur k» àtim
ENGRAIS DE CHEVEUX
£Ê_ _ _ _te*\ Sa Pl -'* talttesS *
C9=ft-«iS "¦ •s**»"-"-**1 1'" <**"¦•
J^ffl^SfëliH *<~Jo« d«MltiBO''rf«
V***' El2? "r/ 

mUlsc-J e* sî .nj Le

g T m m m W  L'engrais ût ea*.
nu agit sur les racines des chnens
(Tune façon telle qu'an boct de luit
Jonra, chorracs d poils poaaesl pas-
tou! où cela est possible. Us pelli-
raies, les Impuretés dts cuir chevela et
le dmte dts devrai atspanlsscat
sous garantie après nn seul emploi.
11 peut être prouvé ça* plus de
ïsOO.000 personnes chauves et tnrber.
bes sont arrivées L avoir, par remploi
de l'engrais de cheveux, une magnl.
fltjue chevelure et une barbe (paisse.
L'engrais de cheveux rend le ctaeveu
toupie, épais cl long. Prix par pacjuc!: i
* (f. — a paquels, 10 tt. - 6 paç-ucii,
1> (r. — Envol discret el franco de H
douane, contre remboursement so
envol preolsble du montant (Timbres- _
poste acceptes) par le dêpûl gênerai i ço
eXPORTHAUS JIEI.ÏA", » Ugano.

A vendre
billet pour Liondres

via Anvers (2<**<* elasse, l™ sur le
bateau), 35 franes, valable jusqu 'au
5 juin. Demander l'adresse du n°
321 au bureau de la Feuille d'Avis
de Neuchâtel.

1 fi. Belpifi, 35» I
PARC 64 ¦ TERREAUX 3

j ] Plantes vertes et fleuries
1 Conf ections f lorales
| GKAIIffESBIVBKSES

| Plantons tomates
¦ choux, laitues, etc.
| Exp éditions au dehors

~AiJXl>ÂMES fPréoieuse dé-
couverte pour enlever instantané-
ment et sans douleur tous poils
disgracieux du visage. Préparations
des harems d'Egypte. Buvoi con-
tre remboursement de 2 fr. S0 par
M11* ILeïdecker, 3, Haldenstrasse,
Liucerne. G. 7356

SOCIéTé M
(]Sf c$omuTf e-V

t̂^̂iisaw'jcw.v^̂ aiM*iii*n*^
Nous venons de mettre en vente

une nouvelle partie de

Vieux Êorbières
•dont les excellentes qualités nous,
engagent à le recommander ' aux
amateurs de vin français. c. o.

-10 «eut. le litre
Echantillons gratis sur demande.

à vendro , par 100 kilos, 85 fr. Fritz
Tribolet , à Tschugg prés Erlaeh.

pomma k terre
nouvelles

An magasin de Comestibles
SEINET FILS

Rue des Epancheur**, 8
Téléphone 11 c. o-

FORÊT DE BUSSY
près Valangin

A vendre 3000 beaux
plantons sapins. S'adres-
ser à H. En. von Kftnel,
garde -forestier, Bas de
Bfkssy.

_* GUYOT* notaire.

+ MAIGREUR +
On obtient de belles formes plei-

nes par l'emploi de notre poudre
orientale fortifiante primée qui
.a obtenu des médailles d'or a
Paris 1900, Hambourg 1901 et
Berlin 1903. Augmentation de
poids jusqu 'à 30 livres en 6 à 8.
semaines ; garantie non nuisible.;
Recommandée par les médecins,.
•absolument réel, pas d'escro-
querie. Nombreuses lettres de
remerciements. Prix : carton avec
mode d'emploi Fr. 3.— timbres ou
mandat foo. 5 cartons Fr. 13.50 fco.

Institut Hyg iénique D. Franz
Steiner _¦ C", ÙERLIN , 135, Kôni g-
gratzerstr. 78. H 13809

•pjj Munitions fédérales
Articles de Tir

|j Petiipierre (ils ï C°, NeacMtel
~ Maison f ondée en 1848
| TREILLE 11, 1". Téléphone 315
w**B*^**m*m—m^ m̂mBmmasmâmamm **

GAZEUSE OU NON GAZEUSE

Maladies de l'Estomac, du Foie,
des Keins et de la Vessie.

En vente dans toutes les pharmacies .
Dépôt central :

Pr L. REUTTER , pharmacien , Neuchâtel.

Vente de gré à gré
d'un

Commerce û'épicerie-mercerie
à PESEUX

L-administration de la successions
répudiée de Emile-IiOnis Apo- .
théloz, à Peseux, offre à vendre-
•de gré à gré et en bloc le com-
merce d'épicerie , mercerie,
lainerie, tissus , verrerie,
etc., dépendant de la dite succes-
sion. Ce commerce est en exploi-
tation continuelle. Le magasin est
bien situé au centre du village de
Peseux. Bonne clientèle.

Pour consulter l'inventaire des
marchandises et traiter , s'adresser
à l'administrateur soussigné.

A. VUITHIER, notaire

FABRIQUE
de

PLANCHERS
Lames Sp, Mpin

Parquets en tons genres garantis étnvés

«ÏMMÎ
Usine Vauseyonusine v auseyon

JCorlogerie-JijDttterie
ARTHUR MAÏÏiïEÏ

actuellement m Saint-Honorâ 14
Régulateurs

Pendules
Réveils

Montres
Chaînes

Bijouterie
Beau choix dans tous les genres

Orfèvrerie argent

ORFEVRERIE métal argenté

ALLIANCES
Garant/es - Prix modérés - Réparations

A remettre
pour cause de décès , un atelier de.
tooneli-er existant depuis 20 ans.
Excellente occasion pour uno per-
sonne sérieuse. — Adresser offres
sous chiffres Je. 4064 G. à Haasen- .
stein & Vogler, La Chaux-de-Fonds.
¦-¦>—¦¦-¦¦.mt mtwmmmmmKÊmmmniff lgg___mBi__m____________i »_______»_

DEM, fl ACHETER
On demande à acheter, a

Serrières, uno vigno de quelques
ouvriers , de préférence sur la route
du haut , du côté d'Auvornier. —
Envoyer les offres Etnde <fi. Et-
ter, notaire, 8, rae Pnrry.

¦r piano "̂
On demande à acheter un piano

d'occasion. Adresser les offres écri-
tes sous initiales A. J. 193 au bureau
de la Feuille d'Avis do Neuchâtel.

ANTIQUITES
au

BAZAR de JERUSALEM
ACHAT-TENTE

Ferd. BECK, Neuchâtel
On demande à acheter des vieilles

monnaies, gravures, écrits, livres,
almanachs, armes et autres anti-
quités neuchàteloises, porcelaines, .
argenterie, timbres-pOiSte, épées, ,
poignards, objets l-r-cctistres en fer,:
bronze et pierre, etc.

#*-ss*ss***is*-e*s*-*-s***!*«*--*-s-*̂ ' -un i mi-ci m ii . ii ¦-•»t m
Toute demande d'adresse

d'une annonce doit être accom-
pagnée d'un timbrerposte pour
ia réponse? sinon cette  ̂sera
,sexpédi<>ie non afiiandd*r')

AVIS DIVERS 
Samedi II et Dimanche 12 mai 1907

HOTEL DU VIGNOBLE - PESEOX
* - Vve MOULLET --

DEUX REPRÉSENTATIONS
M- BSAMBILLA

Cantatrice internationale de l'Alhambra de Paris

=== M. DONAL :
Comique grivois et f antaisiste de la Scala

Mmo DAURIAC M. HOVEN
Dans ses chansons marines Diseur classique

Répertoire — Airs d'opéras —¦ Dnos d'opéras — R  nuances
llonologues — Dictions —¦ Duos comiques

CONSOMMATIONS DE 1er CHOIX — Se recommande.

CASINO BEAïï-SUJOtJB
DIMANCHE 12 MAI 1907

à H Jienres dn soir

GRAN D CONCERT
donné au bénéfice de sa tombola

par la

MUSI Q UE MILITAIRE DE NEUCHA TEL
avec lo bienveillant concours d'un

GROUPE DE GYMNASTES DE EA TIEEE

BJT" SOIRÉE FAMILIÈRE -»
Invitation cordiale à toute la population

Entrée : 1 fr., donnant droit à un billet de tombola (valeur 1 fr.)
Vu le but du concert il n'y aura pas d 'entrées de faveur

ptel 9e la Couronne - Saint-Glaise
DANSE

Dimanche 12 mai
et |̂  ̂ LUNDI 13 MAI -@g

JOUR H M  FOIRE:
Musique Fontana 

Société Neuchâteloise de Tir au Revolver

au

= STAND DU MAIL =
DIMANCSE 12 MAI , de 8 à 11 h. du matin

LE COMITÉ.

H.-B. — Tous les amateurs du tir au p istolet ou au revolver peuvent se
f aire recevoir membres au Stand même, — Cotisation annuelle : 2 f r. 50.

HOTEL DIS ALPES - COMOlTOflE
Samedi 11 mai, 8 h. soir

Dimanche 12 mai, matinée dès 2 h. et 8 h. soir

Grands Concerts
par la renommée troupe de

CHASTEUBS JODEEK, J03TGEEUK, E^UILIlBHïSTB

Schweizer Sterne
BËTilil SIEGENTUALER ERPST0

Cantatrice de l'Oberland bernois Renommé jong leur et équilibristo
Jodler Kônigin. de La Chaux-de-Fonds.

ENTRÉE LIBRE

Touj ours belle Maculature, à o,25 le kilo
AU BUREAU DE CETTE FEUILLE

. ¦ s — ¦ *,---<

Hôtel de la Croix-Blanche
FL E U R I ER

Dimanche 13 ct Enndi 13 niai 1907

Somme exposée eu espèces : 500 fr.

gjgjg— Distribution des prix chaque jour : dimanche , 250 (r..
et lundi , 250 f rancs.

A. BBOCARD

Restaurant m la gare ou Vauseyon
TOUS LES DIMANCHES

n m_ ~ 
_ _  Ê_ _JSà_mM *_ **_**__.__ \

BON ORCHESTRE

• KUPPEU & FOUTAÎTA • 1
Installateurs électriciens expérimentés __

Ecluse 12, Gor. NEUCHATEL Téléphone 836 I
Travaux neufs. Modifications. Réparations 30

d'Installations d'Eclairage et Sonneries 18

HiT' PRIX DES TARIFS DE LA VILLE -&_ I
« SE RECOMMANDENT O |||

Institutrice donne

lps ie Iranc ais
d*aiiemand et puéparation de de*;
s»irs. M1'** Borel, Beaux-Arta 21.

} t  Wllarô
sage-femme c-°*'

Rue du Trésor H
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JEAN DE LA HIRE

Par là-dessus furent établis les panneaux
de cèdre extérieuvemeut doublés d'acier bou-
lonné; c'étaient eux qui devaient interrompre
et rétablir les effets cle l'attraction solaire. Et
nno épaisse carapace d'acier recouvrit le tout ,
reliée elle-même à la couue par d'inébranla-
bles arcs-boutants .

Dans la sphère, à un quart de la hauteur
totale, en partant du b.as, on mit un plancher
de bois de cèdre doublé do feutre épais, et
percé d'une trappe à fermeture hermétique.
Au ras de ce plancher s'ouvraient quatre
hublots se faisant face deux par deux,et entre
chaque hublot ou installa uu projecteur élec-
trique.

Des accumulateurs d'électricité d'une
énorme puissance, inventés et construits par
Korridès, prirent place sur une étagère circu-
laire à hauteur d'homme au-dessus du plan-
cher. Dans les espaces libres, des armoires en
bois de cèdre contenaient des vivre3 pour un
niois de temps et pour ciuq hommes. Çà et là
étaient suspendus des instruments sp éciaux
imaginés par Konridès, plus un manomètre
servant à indi quer la pression extérieure et
pur conséquent les profondeurs dans lesquelles
se trouverait la sphère, une boussole, un ther-
-Uotnètre, un baromètre, des chronomètres.

Penô-Mit co temps, les ouvriers avaient
coiisl-rt-ùt la ch-unbre cylindri que, chargée de
-est k sa base ; elle fut  lixée sous la sphère. On
heprc-lurfion cmLorisée pour les journaux avant un

traité a-rec ia Société des Gens de Lettres.

y disposa on ordre trois scaphandres, avec
leurs réservoirs d'air qui seraient chargés au
moment voulu. Puis on monta les hélices,

.leurs arbres de couche, et l'on installa toute ,
leur machinerie.

Des goudronnages successifs noircirent
bientôt la «Victoria- et son appendice cylin-
drique. Sur sa ligne équatoriale on fixa de

.solides anneaux auxquels devaient s'accro-
cher les crampons des chaînes, mues par les
palans lors de la mise à l'eau et du hissage à
bord du navire.

La sphère de l'ingénieur Korridès était ter-
minée. Les constructions édifiées dans l'île
furent démolies, et l'on rangea les matériaux
dans un endroit abrité, afin qu'Us fussent
utiles aux navigateurs qui pourraient, dans la
suite des temps, visiter ces contrées désertes
du Pacifique. Ces travaux prenaient fin lors-
que le « Tigre » arriva de Sydney avec un
nouveau chargement de charbon. Le combus-
tible fut transbordé et le * Tigre » parti t de
nouveau pour se ravitailler. Mais, cette fois,
le navire charbonnier devait rejoindre son
compagnon aux lieux mème3 où avait sombré
le «Lincoln ». Ce fut le 21 novembre que le
« Walkover» sortit du port naturel où il séjour-
nait depuis trois mois. A. son arrière, entre
des portants solides, la sphère était immobile,
reposant sur le pont par son appendice cylin-
drique. Deux grues étaient dressées tout au-
près, destinées à soulever la «Victoria- et à la
déposer sur la surface mouvante des Ilots.

D'après les indications du capitaine Simp-
son, c'était exactement par 1*45" .3'G" de lon-
gitude ouest et 11° 8'4" de latitude nord
que, le 8 janvier dernier , le «Lincoln » avai t
coulé à pic. De ; las, le 8 janvier , jour du
naufrage, à onze heures du soir, le lieu-

! tenant Popy avait observé que le point  exact
: où le navire disparut marquait le sommet
! d'un angle ouvert à 85 degrés dont les deux
côtés prenaient tin aux deux étoiles de pre-
mière grandeurs les plus claires, les plus visi-

bles, à l'œil nu, dans le firmament. Ce dernier
moyen de repère semblait bien vague ; cepen-
dant il ne devait pas être inutile. Et, avec ces
données, il était facile à la sphère de descen-
dre juste à l'endroit du naufrage, à condition
quo le «Walkover» se tronvàt,ie 8 janvier,par
145° 3'6" de longitude occidentale et 11° 8* 4"
de latitude septentrionale, et qu 'à onze heures
du soir de ce même jour, le ciel étant pur de
toute brume et les .étoiles brillantes, on put
repérer le point formant le sommet de l'angle
précité.

En quittant l'île déserte, le « Walkover »
pointa au nord-ouest S'il eût été à voiles, il
aurait malaisément vaincu les vents du nord
qui, à cette époque de l'année, soufflent régu-
lièrement entre le tropique du Cancer.rEqua-
teur, le 140° et le 160' de longitude occiden-
tale. Ma is l'hélice brave les vents contraires.
Par une mer assez forte, quoique très navi-
gable, le «Walkover» longea lentement l'ar-
chipel de la Mélanésie, glissa au milieu des
Carolines, et, le 33 décembre, se trouva dana
les parages où avait sombré le «Lincoln».

Un matin où la mer apaisée étincelait
comme uue nappe d'argent vif sous un ciel
d'azur rosé, MM. John Dogg, Korridès, Franz
Domach et le capitaine Simpson étaient réu-
nis sur la passerelle. Le « Walkover» marchait
à petite vapeur. A. la lunette, on pouvait dis-
tinguer au nord-ouest l'île de Guam, qui est
la plus méridionale des Mariannes.

— Nous voguons au-dessus des plus pro-
fonds abiraes du Pacifi que, dit le capitaine.
Là-bas, à quelques milles, — et Simpson ten-
dait le bras vers l'Occident, — se creuse
l'énorme gouffre dit «Fosse du « Chalenger ».
Ce navire anglais fit , en 1873, 1874, 1875 et
187G, une campagne autour du moivle pour en
sonder les mers ; il trouva là un fond de 8184
mètres. Nous allons commencer demain nos
propres sondages... A midi, nous ferons le
point...

— Est-il nécessaire, à votre avis, Mes-

sieurs, dit Korridès, d'attendre le 8 janvier
pour entreprendra nos recherches sous-ma- *
rineal...

— Je ne crois pas, répondit le capitaine. Le
point et les sondages, en nous faisant connaî-
tre exactement notre position, nous indique-
ront à quelques encablures près Pendroit où a
sombré le «Lincoln». Nous ne devons pas en
être loin. Je me rappelle parfaitement qu'une
heure environ avant le naufrage je voyais à
la lunette l'île de Guam à peu près dans les
mêmes conditions que nous la voyons main-
tenant... Cependant elle était plus près...

— Je vais donc préparer la sphère de mi-
nière qu'elle soit définitivement en état d'être
mise à la mer.

— Si vou3 voulez... Le lieutenant Popy est
à votre disposition.

John Dogg, Korridès et Franz Domach des-
cendirent sur le pont et se dirigèrent vers la
«Victoria», qui se dressait, luisante, entre ses
portants, pareille à une lourde Montgolfière.
Domach jeta quatre coups de sifflet espaeés.
Aussitôt les vingt électriciens et mécaniciens
parurent. Le lieu tenant Popy, qni devait
diriger la manoeuvre appela huit matelot**

En quelques minutes, les deux grues, ins-
tallées par avance à la poupe dn «Walkover»,
furent disposées en bossoirs fixes; entre elles,
l'écartemen t était de deux mètres plus long,
que la largeur de la sphère. Leurs chaînes,
qui se dédoublaient à un certain point, se ter-
minaient par des crampons. On accrocha ces
crampons à quatre anneaux placés sur la ligne
équatoriale de la sphère qni, détachée de ses
porta n ts, glissa dans l'air et se trouva suspen-
due , entre les deux grues-bossoirs, en dehors
du «Walkover» et au-dessus des Ilots... Des
câbles tendus fixèrent la « Victoria» pour l'em-
pêcher de rouler et de tanguer à contre-sens
des mouvements du navire; et une échelle,
munie d'an garde-foa, fit communiquer la
porte de la chambre cylindrique avec le pont
du « Walkover».

Alors tous les préparatifs d'une descente
furent faits comme si elle devait avoir lieu
dans une heure. On chargea les accumula-
teurs d'électricité, on remplit d'air comprimé
les réservoirs des scaphandriers, dans les
coffres on empila des vivres pour huit jours et
les caissons à eau reçurent leur contingent
d'eau douce.

— Il est dommage, dit Korridès quand tout
fut paré, que la construction des générateurs
d'oxygène et des absorbateurs de carbone per-
fectionnés ne soit pas encore terminée. Avec
ces appareils , nous ne redouterons l'asph yxie
en aucun cas, devrion3-nous rester des mois
au fond de l'océan L.

— Monsieur,dit le contremaître Jeffries, les
'appareils ne seront prêts à être mis en place
dans la sphère que dans huit ou neuf jours.. .
Pourquoi ne pas attendre ....

— Non, non , je n 'attendra i pas ! répliqua
vivement Korridès. J'ai hâte de voir ce qu'au-
cun homme n'a jamais vu 1 Ponr la première
foi3, nous nous passerons de ces appareils...

Franz Domach, à ees mots, se détourna et
eut un sourire diabolique. Ses levers s'agitè-
rent , mais aucun son n'en sortit. Au môme
moment, Marguerite parut à la porte du labo-
ratoire ; elle avait entendu les paroles échan-
gées entre l'ingénieur et le contremaître.

— Pourquoi ne pa3 attendre ? dit-elle. Lst-il
donc nécessaire de descendre tout de suite
dans ces abîmes qui me font peur?...

Et son jol i visage pâlissait d'inquiétude.
L'homme le moins prévenu eût deviné se3
sentiments au regard passionné qu'elle jeta
vivement vers Korridès.

— Rassurez-vous, Mademoiselle, dit l'ingé-
niem* en souriant. Même sans le générateur
d'oxygène et l'absorbateur de carbone, la des-
cente ne présente aucun danger. Etant donné
de la place qu 'au détriment de l'air occupent
dans l'intérieur de la «Victoria » les appareils,
les coffres à vivres, les caissons à eau et tous
.les instruments indispensables, trois hommes

peuvent respirer sans malaise, dans la sphère,
pendant quatre jours, en tenant compte do
l'air de la chambre cylindri que. Et, à la ri-
gueur, n'y a-tril pas l'air comprimé des sca-
phandres qui permettrait de tenir bon un jour
de plu3?.„ Or la «Victoria» mettra moins d'un
quar t d'heure pour descendre au fond de
l'océan ; elle pourrait, si je veux , ne mett re
que six minutes à remonter... De vingt mi-
nutes à cinq jours, il y a du temps, pendant
lequel je réparerais à mon aise toute avarie
survenue au mécanisme de la sphère... D'ail-
leurs, la «Victoria» est bien construite,el dans
ses moindres détails ; je viens encore d'en
visiter soigneusement toutes les parties ; un
accident intérieur n'est pas à redouter...
4Juantaux dangers extérieurs,quels sont-ils?...

De nouveau Franz Domach se retourna, et
le même sourire inquiétan t errasur ses lèvres.
Mais, cette fois, il n 'avait pas pris garde h sa
fille adoptive. Marguerite vit les yeux et lc
sourire de son père; leur expression la ter-
rifia Eu proie à d'horribles craintes, elle se
relira dans le laboratoire, eu pensant :

— Qu'a-t-il fait? que vent-il faire? quel
danger menace donc, pour qu 'il ait eu ce sou-
rire terrible et ces yeux mauvais que je con-
nais trop?...

Résolue, elle prit du papier, un crayon,
écrivit à la hâte ces quel ques mots : « Défiez-
vous de mon père,et no descendez pas aujour-
d'hui ! Au nom de notre amour , je vous en
supplie ! Je vous parlerai cette nui t , dans le
laboratoire , à onze heures».

Elle roula ce papier cn boule et retourna
sur le pont auprès de la sphère, autour de la-
quelle étaient toujours occupés les ouvriers,
les matelots, Korridès ct Franz Domach lui-
même qui , h ce moment, tendait d'nne main
nerveuse les câbles des bossoirs, Marjj norite
s'approcha de l'ingénieur et lui glisaa dsns la
main la boulette de papier en disant vite et
tont bas :

— Lisea. (A svare\)

II TRESOR DANS L'ABIME
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• printemps 190? ® j
j MUFFElÉTife SCOTT
a Télép hone 383 . p/ace Numa QrQ2 _ Téléphone 383 ï
l'A " ' =¦'¦ - , I U E

j NOUVEAUTÉ : j
j BLOUSES ET ROBES EN BATISTE affinaHflt Mes à la main I

— Prix très avantageux — |

: Dernières créations en Jupons blancs |
| Très beau choix d'articles pour bébés : ROBES, I

; JAQUETTES, CAPOTES , MANTEAUX , etc. j
! Atelier spécial de lingerie sur mesure
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£iqi!eur Clémentine „Chartreuse Suisse"
FRIBOURG

Demandez partout la Clémentine, Chartreuse "Suisse,hôtels, cafés-restaurants, liquoristes, magasins co-
mestibles, etc.

La Clémentine est une liqueur fine do table, cor-diale , tonique et digestive, excessivement agréable
au goût.

La li queur Clémentine a pour base exclusive des
plantes et des fleurs aromatiques cueillies sur les
lianes voisins du Grand Saint-Bernard.

En vente à Neuch&tel, chez-;
MM. Sottaz, comestibles

Morthier »
Sein et & flls »
Henri Bourquin »
Luscher, épicier H 1701 F

¦ n isMimi cansTsMMttiriis-

% 

Magasin de Cercueils
Rue de Flandres

Domicile TRÉSOR 7
M E I C H A TEL

Transports funèbres pr tous pays
Incinérations - Inhumations

Grand choix d'articles

Téléphone n- 859

JTH. PESMEPLEft menuisier

Avoines blanches de différentes provenances. — Avoine noire
d'Irlande. — Froment et seigle du printemps, Orge, — Poiset-
tes, trèfles, luzernes, graminées, etc. c.o.

gs5*>"" An plus bats prix ~*§gS

MAGASIN CRWASSERFALLEI
¦ RUE DU SEYON

En Tue du transfert de mon commerce dans
un autre local, je vendrai avec r&bais impor-
tants, un grand nombre d'articles de bijou-
terie et d'orfèvrerie argent et métal
argenté.

R. PETITPIERRE
bijoutier

Rue de l'Hôpital

CD - FIRS A BIPASSER
W&ÊîÊÈÊ&f, S8 c*lnl-ff-mt à l'esprit de vin. Der-
fjSlIISuJ

1
 ̂ J&̂ a niers perfectionnements. Propreté-,

/eff ^^^^̂ ^^̂ ^3 ef  idéale. Maniement simple et facile.,

^M __% _̂M%^^\%_ W^~' 
En ma8'as*n : 3 grandeurs diffé- ;

«^ĉ ^ĉ >^^^^^^<\î pcp5:3 rentes. Prix avantageux.

^^8S_j § _  _ Se recommande, c.o.

M. I ÎJTHI. COUTELIER Temple-Kenl 15

Demandez dans toutes les pharmacies et drogueries:__t~ Le déjeuner complet par *excellence "tUa

remplace caf é , thé, cacao, chocolat , etc.
Merveilleux aliment de force d'un goût délicieux

pour convalescents, épuisés, neurasthéniques, enf ants , f emmes
nourrices, vieillards, tuberculeux, etc.

Aliment complet pour alp inistes, touristes, voyageurs
Fabrique de produits diététiques

: Dr A. WANDER, BERNE :

Travaux en tous genres à nrapiimerie h ee journal
_m fr j fjjjgg ij iiMgggji'gjêggigiM^

Jeanne GUYOT
NEUCHA TEL — Place Numa Droz — NEUCHATEL

NOUVEAU CHOIX
Etobes Bé5»é, p iquées, unies et à

jour , garnies broderies dep. Fr. 3.50 à Fr. 8.—
Bowes liébé, nansouk , garnies en-

tredeux et valencienne . . . . » » S-,— » 12.—
Capelines toile, garnies broderie bien ajourée , dep. Fr. 1.95
Capelines toile, plus riches, à Fr. 2.50, 3.80 et plus cher.
Corsages luo-nsseline, pour bébés, avec plis

et va lencienne , dep. Fr. 2.50
Robes baptâmo, piquées et cachemire . , : » » 4.50

Un très grand choix cn Couvertures poussettes
à Fr. 1.95, 2.50, 3.25, 3.95 et plus cher
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i Grande Blanchisserie Neuchâteloise I
USINE A VAPEUR _®

W Téléphone S# GONARD Se C'e Téléphone «|
i Monruz - ̂ "gSU€MATg21j - Monruz J|
gk Etablissement de premier ordre Jg£

9 Wm**T" rend le linge dans la huitaine "=^1 w
a» lavé et repassé avec soin ^Q'
0 Repassage à neuf des chemises, cols et manchettes. — Iiavage et ra
S. repassage très soigné des laines, flanelles et rideaux JEU
j«§ Vaste emplacement pour le séchage au grand air _W*

Prix très modérés Service à domicile

f» ©¦«?¦"Tarif réduit pour hôtels et pensionnats**  ̂ m -

jpcyckite ^̂ ^» „ potûcyeMies

A remettre
pour cause do famille, dans une
importante localité du Vignoble
neuchâtelois, un ancien et ex-
cellent commerce de

VINS et LIQUEURS
en gros. Clientèle assurée, situa-
tion à proximité de deux gares*;
locaux spacieux et nouvell-ement
aménagés ot meublés. S'adresser
à W. Max-E. Porret, avocat,
à Nenchatel. 11 3061 N c.o.

L'&'tc.'agc _,7_ &-MÇimm.' *3B51BBBSB ***MEM^MilMBiBl̂ BBBi

CHAUSSURESsurMESURE
en tous genres

VILLE , CHASSE , MONTAGNE
Chaussures sur formes américaines

J. KJESES-LEPRÏNCE— Cordonnier —Place du Marché 13, NEUCHATEL

llessemellages soignés de
chaussures de n'importe
quelle provenance.

Cirage, Crème, Lacets, etc.

••¦••¦•riTTri-ni ——a \\t**rnim\nlvm™w?m-~

Chacuterie ô'^lkmagne
Saucissons de Gotha

Mettwurst
Saucisses au foie truffées

Jambons de Westphalie
» » Prague

Lachsschinken, etc.
Se recommande,

i. HECKLE, COMESTIBLES
Rue du Bassin, 6 - Téléphone 827
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ÏSABELLÂ MANILLA
| est fait des plus fins tabacs Isabella Manilla , il est doux, brûle magnifiquement en faisant uno belle
a cendre blanche , très aromatique. Ce cigaro valant réellement son prix, je peux lo recommander g
S particulièrement. V
ci La boîte originale de 200 pièces à fr. 16.— , 100 pièces fr. 9.—, paquets échantillons de 10 E
I pièces à fi. Ï.10 franco contre remboursement. |

Bctsler Cigarren- Versandhaus Hermann Kiefer, Base! g
sk On envoie grand prix-courant illustré sur demande. B6122JB

1 SOCIéTé M1 (avsûMMAT/av
' TINS D'ITAIilE
s à 40, 45 et 70 le litre

les deux derniers corsés à point
ct d'un bouquet frappant pour

I le prix; le premier guelqu e peu
plus léger mais aussi très agréa-
ble; tous trois très bien constitués

I et excellents réconfortants.
Il y a nn gros avantage

I h n'acheter aucun vin d'Ita-
' lie avant d'avoir dégusté

ceux-ci. c.o.
) *fl@" Echantillons r/ , atis """-§8""

i Bicyclette fle lue
« Cosmos > à roue libre , et divers
accessoires , ayant très peu servi ,

I à vendre. S'adresser à J. Lienhard,
faubourg do l'Hô pital 31, 1er .

deux bons lits jumeaux , une table
à ouvrage , une machine à coudre.
¦Gibraltar 17, l 1"* étage.

POISSONS
SAUMON ROUGE

au détail

-- 1 fr. 40 la livre

RAIE - COLIN - ROUGETS
Cabillaud )  ̂

/-. cent.
Aigrefins [ K M  la

Merlans ) \J \J livre.

! TRUITES DU IiAO
PALÉES, BRO CHETS

• PODLETS DE BRESSE
Poules à bouillir - Dindons

Pigeons romains

IM Ja. ME _  E_ 3M >
GIGOTS de RENNES

j à 1 fr. 10 la livre, au détail
à 1 fr. » » mariné

digots de Chevreuils
Epaules de Chevreuils

Faisans dorés
Coqs de Bruyère

j Poules de Bruyère
Poules de neige*

Perdrix

An magasin ds ComestlDles

| SEINET FILS
fias des Épauchears, 8

Télép/ioj ie 11

liiiT
Jahrg : 1901-1905, à 3 fr. 75 pro
Jahrgang.

Adresse : Bureau do la Grand e
Brasserie.
SB mu ni* •jsii i simm'aMasii mini I I I I 'I I V U MT

Agence Agricole Neucnâteloise |
| SeMrdî l Jôtablust

NEUCHA TEL

**> *. extra solides, roulement très donx <***» 
 ̂

„

llpl̂ llj  ̂
Prix 

modiques — Catalogues gratis sur demande Wff_fm *\ -fÉlll
• BB ENNs'lBOB'sr »BBEHHABOR»

Représentant H» HERI ? 1ER Areuse-Bel-Âir
Vente de pneumatiques des meilleures marques :

LE GAULOIS - SOLY - CONTINENTAL
Huiles 1" qualité pour Motocyclettes - Automobiles - Vélos - Machines à coudre

TÉLÉPHONE — Pose des MEIIiLEIIBS MOYEUX à roue libre et frein ¦*- TÉLÉPHONE



Nul n'avait surpria le geste ni la parole.
Très intrigué, Korridès prétexta un oubli,
gravit l'échelle et entra dans la * Victoria »,
dont il referma la porte derrière lui. De la
chambre cylindrique, il monta aussitôt dans
la sphère. Comme lc cristal des hublots était
recouvert extérieurement d'épais panneaux
d'acier, Korridès se trouva dans l'obscurité.
Mais il tourna un bouton électrique, et un Ilot
do lumière blanche tomba du dôme. A la lec-
ture du billet, il compri t que Marguerite ne
pouvait avoir que des motifs certains et gra-
ves d'accuser son père. Et il se posa la même
question que s'était posée la jeune fille ;

— Qu'a-t-il fait .
Alors il S3 mit à examiner en tous points

l'intérieur de la sphère. Lea instruments
étaient intacts ; intacts aussi les accumula-
teurs, les transmetteurs et tous les autres ap-
pareils. Pour s'assurer que les mécanismes
fonctionnaient bien, il abai^a la manette n°l ;
il perçut un crissement ct eut la sensation que
la « Victoria», attirée vers le soleil par la pe-
tite surface d'héliose mise à découvert, tirait
sur ses <ïàble3 et ses chaînes. Il releva la ma-
nette ; lc môme crissement se fit entendre, et
la «Victoria» ne força plus ses amarres.

— Tout va bien là ! fit Korridès*
11 redescendit dans la chambre cylindrique

par l'échelle de fer disposée à cset effet Tout
dans la chambre était en ordre ; les scaphan -
dres n'avaient pas été touchés ni les réser-
voirs d'air. Korridès s'; s m ensuite que la
double porte à fermeture hermétique était
sans tare, défaut ni dégradation. Tranquille,
il remonta dans la sphère, éteigni t, sortit de
la «Victoria», releva la porte et la ferma soi-
gneusement avec une clef qu'il mit ensuite
dans sa poche. Cette clef ,qu'il croyait unique,
jamais il ne s'en dessaisissait.

— Tout va bien 1 dit-il à haute voix.
Et la placidité de son attitude, le calme de

son regard rassurèrent Marguerite. D'ailleurs,,
il ajout»;

— Cependant, même si nous sommes au
bon endroitje ne descendrai pas aujourd'hui .

Pour donner une raison plausible à cette
détermination, il dit au contremaître Jelïries :

— Vous ferez forger tout de suite une clef
anglaise, du même modèle que celle que nous
avons faite pour les écrous des accumulateurs.
Il m'en faudra deux.

Tout en parlant, il regardait du coin de
l'œil le professeur Franz Domach. Mais celui-
ci rajustait tranquillement la jugulaire de sa
casquette, qui s'était déboutonnée pendant
qu'il tendait les càbl-Bs de3 bossoirs. Cepen-
dant personne n'avait suivi cette scène ra-
pide, dont Fr*wz était la cause et dont Mar-
guerite et Korridès seuls comprenaient le
véritable sens. Les ouvriers et les matelots se
retiraient; Jeifries les suivit. John Dogg qui,
depuis vingt minutes, causait avec le lieute-
nant Popy, tira sa montre et dit:

— Midi moin3 septt
— Le capitaine va faire le point ! s'écria

Popy.
Et pendant qu'il allait au laboratoire cher-

cher le sextant, John Dogg, Franz Domach,
Korridès et Marguerite rejoignaient sur la
passerelle le capitaine Simpson. La mer était
toujours calme, unie, d'un bleu pur qui se
fonçait vers l'horizon. Au milieu du ciel sans
nuages, presque au zénith, le soleil brillait.

— Midi moins deux! cria John Do^g.
Le lieutenant Popy présen ta le sextant au

capitaine Simpson, qui saisit l'instument et se
mit en observation, afin de savoir exactement
à quelle latitude se trouvait le « Walkover ».

— Midi, fi t-il soudain.
Tout le monde descendit au laboratoire où

le capitaine, après avoir fait son point, cal-
cula sa longitude au moyen des chronomètres
et des angles, orakes. Puia il dit :

— Messieurs, nous sommes par cent quatre-
six degrés six minutes de longitude ouest et
onze degrés sept minutes do latitude nord.

; — Ce qui signifie ? demanda Marguerite.

— Qu 'en avançant vers l'ouest de un degré
moins trois minutes,en môme temps que nous
remonterons vers le nord d'une minute envi-
ron, nous nagerons sur les lieux du naufrage
du « Lincoln », à quelques encablures près.

— Quand?
— Le calcul est facile à faire. A vol d'oi-

seau, la distance qui nous reste à parcourir
est de un degré à peu près, soit cent dix mil-
les en chiEfres ronds... Nous liions dix nœuds...
C'est donc onze heures, de marche.

— Alors, remarqua le professeur Fraoz Do-
mach avec placidité, M. Korridès a tout le
temps de faire forger la clef anglaise, à cause
de laquelle il ne voulait descendre quo de-
main.

— En effe t, conclut John Dogg, puisque
c'est demain à midi au plus tôt qu'il pourra
descendre...

— Pourquoi à midi, puisque nous serons
cette nuit môme au bon endroit ?...

— Voici, répondit le capitaine Simpson. A
partir de minuit, nous mettrons en panne ;.les
courants superficiels de cette partie de l'océan
sont très faibles et ne nous feront pas dériver
de beaucoup ; je ne pense paa que le vent se
lève ; nous resterons donc à peu près immo-
biles. Cependant il est incontestable que nous
ne demeurerons pas rigoureusement en place,
puisque nous ne pouvons pas mettre à l'ancre.
Donc, demain à midi, nous devrons relever
de nouveau et très minutieusement notre
position , afin de savoir si nous serons au bon
endroit ou si le (Walkover» doit appuyer au
sud, au nord, à l'est ou à l'ouest... Et encore
tout cela ne sera-t-il qu 'approximatif... An
8 janvier, à onze heures du soir seulement,
je pourrai indiquer très exactement la point
d'immersion du « Lincoln » ; jusque-là, j 'ap-
prouve les tentatives qui seront faites, maisc
je n'en garantis pas la succès».

(A suivre.)

LE CO UCOU
Le coucou est un oiseau paradoxal,que per-

sonne ne connaît bien, et sur lequel observa-
teurs et naturalistes ne nous ont encore fourni
que les notions les plus vagues sinon les plus
contradictoires. La faute, au reste, n'en est
point à eux , mais à ce singulier oiseau, qui
est bien une des créatures les plus extraordi-
naires que l'on puisse rencontrer sous nos cl -
mats.

Que savons-nous donc du coucou? Presque
rien, et ce peu de chose est vraiment fait pour
que nous lui retirions notre estime. Il a su se
dérober aux recherches de nos savants avec
une modestie et une. opiniâtreté que ceux-ci
ne lui pardonnent point. Alors que toutes les
autres bonnes hête-s, mammifères, oiseaux,
poissons, insectes, se laissent regarder, passer
à la loupe, manier, ausculter, interviewer de
toutes les façons, et presque toujours genti-
ment, le coucou, hargneux et solitaire.ne veut
i,ïen savoir et cache avec, un décevant entéte-
ment presque tous les détails de son existence.

Quel est-il? On l'ignore presque. Faute de
savoir précisément dans quel genre le mettre,
les naturalistes l'ont fourré dans les grimpeurs
zygodactyles : vous voilà fixés ! Dame, aussi,
c'est sa faute, il ne fait, rien comme les autres.1
11 n'a pas même un uniforme comme tout le.
monde ; il n'y a pas deux coucous qui se res-
semblent. Le3 uns sont foncés, les autres
clairs, et l'on dirait que leur plumage soit en
mue perpétuelle.De là de fâcheuses méprises;,
on les prend pour des cresserelles dont ils
imitent souvent la façon de voler et on tire
dessus, ce qui est fort regrettable, car l'oiseau
est un insectivore acharné. D'où nous vient-il?
Où passe-t-il son hiver? On n 'est pas encore
bien fixé sur ce point. Tout ce que l'on sait,
c'est qu'il apparaît chez nous vers le milieu
de mars et qu 'on ne le rencontre, que bien
rarement après la fin de juillet. Il s'annonce
par son cri caractéristique d'où son nom est
tiré : « Coucou, coucou ». Perché au sommet
d'un arbre, il le pousse sans varier l'intona-
tion, sans nuances,.parfois pendant des heures;
c'est exaspérant, et c'est cependant un chant
d'amour qu 'écouta la famille ravie et qu'elle
sera désolée de n'entendre plus quand la
ponte sera terminée. Qu'en dis-tu, Philomèle?

Sauvage, irascible, méchant même, le cou-
cou est un des rares oiseaux qui ne supportent
pas la domesticité. On élève des jeunes, mais
ils n'arrivent jamais à être adultes. Le coucou
s'empare, en arrivant, d'un district de la
forêt , de l'étendue qu'il juge nécessaire à sa
chasse aux insectes , il ne le quittera que par
suite de circonstances tout à fait exception-
nelles. En revanche il n'y supporte pas la con-
currence ; si un second coucou vient en ce do-
maine, c'est la guerre jusqu'à ce que le plus
faible se reconnaisse vaincu et quitte les
lieux, s'il n'est pas trop mal pour en avoir
encore la force.

Mais ces traits n'ont rien, après tout, de
bien exceptionnel; les animaux à caractère
difficile ne sont pas si rares que le croient
quelques observateurs optimistes. La grosse
accusation contre le coucou est autrement
grave : il vole le nid d'un autre oiseau dont il
massacre les enfants innocents, ce qui est hor-
rible ; il y pond un œuf et fl. l'y abandonne, ce
qui est monstrueux I Et ce qu^l y a de dou-
loureux, c'est que ces faits sont établis par
des témoignages éclairée, concordants, abso-
lument indiscutables. J'en pourrais rapporter
des centaines. Ils sont toujours pareils et ne
prêtent à auoune interprétation favorable, à
aucune discussion. Non seulement ils sont
affirmés par nos gardes, nos forestiers, nos
bùcherons,qui en ont été maintes fois témoins,
mais par des hommes de la valeur scientifi-
que de Brehm, qui a vu de ses yeux un cou-
cou femelle — j e n'ose pas dire une coucoute
— pondre un œuf dans le nid d'une bergeron-
nette grise ; de Naumann, qui en a pris sur le
fait une autre j etant hors du nid les petits de
l'oiseau à qui elle venait d'imposer la charge
de sa propre progéniture.

L'acte est, en effet, doublement horrible, et
l'on ne peut comprendre par quel impérieux
instinct un animal est conduit à exercer une
semblable cruauté envers un autre. Encore
moins comment il abandonne ses œufs, ses
petits à des soins étrangers, ce qui est abscJu-
ment contraire à ce que nous voyous chez les
autres oiseaux qui sont tous, sauf cette déplo-
rable exception, d'admirables parents. Nous
sommes en plein mystère, mystère profon d,
noir.sur lequel aucune lueur n'a pu encore être
jetée.

Mais ce mystère a un envers qui, à vrai
dire, constitue un autre mystère, plus trou-
blant encore si c'est possible. Je veux parler
de l'adoption faite d'emblée, par l'oiseau que
le coucou a dépouillé de son nid, de la progé-
niture étrangère laissée à sa charge par le
malfaiteur. On a vu, il est vrai, d'incoercibles
résistances soutenues par ds courageux petits
oiseaux, notamment par le becûgue pitt-pitt
Mais ce sont des exceptions rares, et à l'ordi-
naire, les oiseaux volés, dont les œufs ou les
petits ont été détruits par le coucou, ont l'air
de trouver cela tout naturel et se chargent du
bâtard avec un enthousiasme dont la candeur
vous décontenance. Bien plus, et voici le
comble de l'incompréhensible abomination,
certains oiseaux, littéralement envoûtés par
le coucou, non seulement accepteraient la
situation sa.is protester, mais aideraient à la
préparer 1

De patients observateurs ont vu à maintes
reprises le mariage des coucous; ils ont cons-
taté comment la coucoute se glissait dans les
buissons, furetait partout jus qu'à ce qu'elle
eût découvert un nid, comment eDe s'y ins-
tallait, comment elle y pondait son œuf et
comment, souvent, pas toujours cependant,
elle jetait dehors les œufs de l'autre oiselle ou
ses petits s'il y en avait d'éclos. Nous avons

sur ce point les travaux très décisifs de MM.
A Walter et Xavier Raspail, qui nous don-
nent des documents à la vue desquels il ne
peut demeurer aucun doute. Les faits sont
avérés, indiscutables. Mais il faut y ajouter
quelque chose et, ce quelque chose est une
décontenançante horreur 1 II parait en effet
établi, d'après des observations nouvelles,
faites par M. Paul Bernard, et communiquées
par lui à la section scientifique du dernier
congrès de l'association franc-comtoise, que1

parfois c'est l'oiseau lui-même que le coaoon"
a chargé d'élever sa progéniture qui détruit*
ses propres œufs ou assassine ses enfants déjà
éclos pour faire place aux intrus.

On aimerait à penser qu 'il y a erreur , que
l'observateur a mal vu , s'est laissé abuser.
Mais non, M. Paul Bernard, accompagné de
son garde Dupret, a surveillé attentivement
et sans interruption ce qui allait se passer
dans des nids accaparés par la coucoute, et
par deux fois, dans des circonstances dont les
détails sout rapportés avec une précision et
une minutie qui sont des garanties absolues
contre toute erreur, ils ont l'un et l'autre cons-
taté que des mères indignes avaient elles-
mêmes brisé leurs œufs ou jeté leurs petits
hors du nid pour y conserver seul le coucou
triomphant

Alors M. Paul Bernard se pose la question
angoissante : à quel mobile obéit l'oiselle qui
commet un pareil crime? Il ne propose aucune
solution et ne fait même aucune réponse. Il
est déjà impossible d'expliquer pourquoi le
coucou se débarrasse, avec la désinvolture
que l'on sait, des devoirs de la nidification et
de l'élevage d'une famille, constituant ainsi
une exception unique dans le monde innom-
brable d2s oiseaux. Comment dès lors péné-
trer les raisons qui décident l'oiseau exploité
par le coucou à des agissements contre les-
quels se révolte la nature ? Peut-être y a-t-il le
jeu d'un instinct dévié de sa voie, Finstinel
de sélection qui fait préférer par toutes les
mères l'enfant le plus fort, le plus gros, le
plus résistant, et le pauvre oiseau, rouge-
gorge, linotte, etc., qui trouve dans son nid
cet œuf volumineux, s'imagine-t-il avoir
pondu cette merveille, au développement de
laquelle il va sacrifier les autres œufs, dana
un sentiment de stupide mégalomanie. Peut-
être sommes-nous en présence d'un fait de
suggestion du coucou sur sa victime. Qui saiil
Nous savons si peu de choses. En attendants,
le coucou est honni partout, et les paysans,
renchérissant sur ses méfaits que l'on connaît,
lui en prêtent cent autres imaginaires: il est
de mauvais augure, il prédit la mort, il bave
sur l'herbe pour faire crever les bestiaux, il

se change en crapaud pour distiller son venin,

etc. , eto !. La mesure est évidemment dé-

passée: «caveas ne quid nimis» I
CUNISSET-CAMTOT.

La Veuille d'Avis de Net-bât**,
en ville, 8 fr. par aa*

Grande teinturerie ©. Thiel » Neuchâtel
Faubourg du Lac Noa 15 et i7

LAVAGE CHIMIQUE -DÉGRAISSAGE ET NETTOYAGE A SEC DES COSTUMES LES PLUS COMPLIQUES tf VÊTEMENTS EN TOUS GENRES, etc.
TEiJDPHONE ETOFFES POUR MEUBLES, RIDEAUX, COUVERTURES, OAJSTTS, eto. TéLéPHONE

¦à-iiawiivHHi Installations perf ectionnées —— © m ¦¦¦ Etablissement de premier ordre en Suisse ————a 0 _ zs___ Nouvellem ent agrandi ——r
Prospectus et renseignements à disposition an bureau de l'usine, faubourg du Lac 17

SE RECOMMANDE, W$~ -La maison déjà avantageusement connue par ses prix modestes et son ouvrage très soigné, n'a pas d'autres dépôts en ville ~WI °- THIE-L
œmi m̂^ âmsima K̂^ B̂^m^^^^^^ B̂^^^^m
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ïniai iia
à 1 fr. «O le litro

Map ai Quina
à 1 fr. 30 la bouteille

In magasin de Comestibles
SEINET FILS

Rue des Epancheurs, 8
Téléphone 11

/\ ATBUBR DE TAPISSERIE
Emile GUILLOD fils

NEUCHATEL
23, ÉCLUSE, 23

Sièges, Tentures, Rideaux
i en tous genres

Pose de TAPIS, STORES
' et LINOLEUMS [

Divan reconwtmoptMeiiiiis». ;
Traçai' prompt et soigné - Prii modérés |

Lie Savon Bergmann
Aa JLiî it de lAs
sans pareil pour un teint frais, doux
et blanc, fait disparaître les taches
de rousseur et toutes les impuretés
de la peau ; il n 'est véritable qu'en
portant

la marque déposée :
DEUX MINEURS

En vente, 80 ct. la pièce , chez MM.
E. Bauler pharm. Neuchâtel.
J. Bonhôte » »
Bourgeois » »
A. Donner » »
A. Guebhard, » »
Jordan » »
D r Louis Reutter » »
Mme Zem, coiffeuse >
J. Keller , coiffeur >
M* " Rognon Auvernier.
P. Cbanuis Boudry.
D. A. Chable, pharm. Colombier.
F. Leuba, pharm. Coreelles.
Dr Reutter, droguerie, Aie Lauderon
Henri Mayor, coiffeur Serrières.
H. Zintgraf Saint-Biaise.

D'OCCASION
Carte murale d'Europe, par Henri

Keller, 140 sur 150 cm. en parfait
état.

Un bel escalier de magasin , 2 m.
de haut avec rampes et casier à
paquets.

Au magasin Koch, Château 2.

VULNERINE SÉEWER

+ 

Remède souverain
contre les varices,
j ambes  o u v e r t e s ,
p laies  entamées,
loup. En général tou-

tes les plaies.
En boîtes de 1 fr 25 dans

les pharmacies ou directement
par la pharmacie E. See-
wer, Interlaken, D6418

AVIS DIVERS

PIMS, HARMONIUMS
i et

Instruments de musique
»*̂ »̂ *—*.—_»w^^^*^-w—**»

Le soussigné a l'avantage d'informer son honorable clientèle que,
pour des raisons de santé, il a remis son commerce de pianos à

MM. HUG & C°
En lui exprimant sa sincère grati tude pour la grande confiance

qu 'elle lui a toujours témoignée, il la prie de bien vouloir la reporter
sur ses successeurs.

Neuchâtel, le 26 avril 1907.
Hugo-E. JACOBÏ.

Les magasins sont toujours ouverts rue Pourtalès 9 et 11, 1er

étage.

BANQUE FÉI*;ÉMAJLE2 1
(SOCIÉTÉ ANONYME)

l_A CHAUX-DE-FONDS
Direction centrale: ZURICH

Comptoirs : BALE, BERNE , LA CHAUX-DE-FONDS, GENèVE
LAUSANNE. SÀINT-GALL, YEYEY, ZURICH

Capital social : F(. 30,000,000. Réserves : Fr. 5,250,000
Nous recevons, en ce moment, des Dépôts d'argent aux

conditions suivantes :
3Va °/o en compte-courant disponible h volonté. H 4276 C B
4% sur Carnets de Dépôts, dès le 31 mars 1907. |.
4°/0 contre Dons de Dépôts, de 1 à 5 ans ferme et 3 mois de i

{énonce ou contre Obligations à 3 ans ferme et 3 mois de I
dénonce. ''é

aWB*BB *mâ *2 \ UJBtnttW K̂ n̂^^ K̂l ^**nrTTIW *P *3 *ntTrT*!f XBninr B̂M *MK *MMtTrB *Bin *B **s **msnuaaLMVSM&Sm aSmMma^ R̂mmVIM maÊSOiamaaaawagm^mtSa L «sTcV.ICCfls-.

PROMENADE A LA SAUGE ET LE VULLY

HOTEÏi 
_ 

PENSION — KESTAUKAXT
Grande Salle (avec piano) pour sociétés

B©- BEA UX OMBRAGES , PLACE POUR 600 PERSONNES -QB

HORAIRE DES BATEAUX A VAPEUR

| LE MATIN II LE SOIR l
ALLER : Neuchâtel —La Sauge 8 h. 30 2 h. 10 5 h. 25
RETOUR : La Sauge — Neuchâtel 6 h. 35 | 3 h. —- 6 h. 45
Pendant les mois de juin , juillet et août , dernier bateau CUDBEFIN-NEUCHATELà8 h. 30 du soir
Sur demande, voitures pour les gares de Champion et Anet.

Téléphone ouvert sans interruption. 

KOSIéTé DE CONSOMMATION
ŜrJk * an**nvnmmmmr tnnW ̂*\l_ Ĵ<*aV*TmTm_ Mmk__ mi ¦¦ Mi iiy

Les personnes qui ont manifesté l'intention de se faire, recevoir
de notre Société, soat priées de nous remettre au plus tôt leurs
demandes d'admission sur le formulaire qui leur a été remis ou dont-
elles peuvent demander des exemp laires dans nos. magasins.

Les membres qui seront reçus dans la plus prochaine séance du
comité , auront cet avantage de voir leur prochaine répartition comptée

i au taux des sociétaires, depuis le 21 janvier 1907. Nous rappelons
qu'il suffit de verser un acompte de 2 fr. pour jouir de tous les droits
des sociétaires. Le solde peut être payé jusqu 'à ou par la première
répartition.

•mammmmmaam ^am., ™mmmm~~mmm~m—m—~——n-—^-—-.— m.~..,m,~.m.—mmmnwm.m,—,m..

Cours t po
Deux leçons par semaine, 10 fr.

par mois , par dame expérimentée.
Demander l'adresse du n° 316 au
bureau de la Feuille d'Avis do
Neuchâtel.

Dame désire donner

leçons
français, piano, conversation en
échango de repas. Demander l'a-
dresse du n° 317 au bureau do la
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

JEUNE HOMME
Allemand, cherche à faire la con-
naissance d'uno jeuno fllle française,
pour se perfectionner dans la langue
française. Offres écrites sous chif-
fres E. M. 315 au bureau de la
Feuille d'Avis de Neuchâtel.

COURS DE COUPE
ET

CONFECTION
I* BETELER-BÉGUI

Faubourg de l'Hôpital 34

Méthode de coupe par le
moulage simple et pratique.

Cours pour daines.
Cours pour enfants.
Cours pour couturières.
Cours particuliers pour

familles et pensions.

Prosp ectus et renseignements à*,
disposition.

ï>épôt des remède s

leMoiépipes
AUTHENTIQUES

de M. le comte Mattel, chez M m <-
IL. Frech, rue du Môle 1, 2n*-. c.o.

Brasserie aeja Promenaûe
Tous les Samedis

YRIPES
nature et à la mode 5e Csn

Restauration à tente tare

DINERS depuis 1 fr. 50

«l'Illustré ë Biianclp
Journal intéressant toutes les fa-

milles par ses nombreuses gravu-
res, nouvelles , romans et actualités,
ne coûte que 10 cent, le numéro
ou 35 cent, par mois. Les person-
nes qui désireraient le recevoir

* régulièrement, sont priées de don-
ner leur adresse à la rue Louis
Favre 2L

'B isUssWniis iiiiifi n i i i i '.i»rrMT'ssf''s l *ti1J'''tcH'''''*11 ¦**>**¦*.
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Gharpenterie-menuiserie
Le soussigné a l'honneur d'aviser le public de Corcelles-Cormon-

drèche et environs au 'll a ouvert un atelier de menuiserie-charpenterie
à COBMOMimÈCHE, Avenue de Beauregard. Entreprises
à forfait , réparations. Prix modérés.

Se recommande, FRITZ CAIiAME.

L'entreprise de charpeuterie-menui&erie de Fritz Calame à
Bôle, sera exploitée à l'avenir par MM. Georges et Arnold
Calame, au oit lieu.

Se recommandent.

I j Uk  PROMENADE.*» I
|L^̂ _i l̂Lc4 -̂ljR5iQgrli

|iSic*̂ j?^^^^_Sl̂ :ĉ ^^^^ 
|

§j Sous cette rubrique paraîtront sur demande toutes annonces !
SS d'hôtels, restaurants, buts de courses, etc. Pour les condi- !
§6 tions, s'adresser directement à l 'administration de la Feuille j
j s d'Avis de Neuchâtel , Temple-Neuf ±.

1 HOTEL-PENSION ET PATISSERIE \
SA. MERIAN CHEVALLEY
i — TIVOLI, SERRIÈRES — \
H recommande aux promeneurs son j
i jardin d'agrément
|j Rafraîchissements — Consommation de 1er choix i

Union chrétienne des Jeunes filles

ij  Vie ni
en faveur de l'évangélisation en Espagne (œuvre de M. Simpson-Pache,
à Aguilas), et pour la pension d'une jeune Arménienne, est fixée au
jeudi 23 mai, dans le local de l'Union allemande, bâtiment de ie
Crèche, dès 1 heure après mi-dL

L'Union chrétienne recommande vivement cette vente à tous ses
amis. Les dons (évalués) seront reçus avec reconnaissance par i M11»
A. de Perrot, Terreaux ii, H. Barrelet, Vieux-Châtel U , M. Baehelin,
Beaux-Arts h, A. de Pury, Beaux-Arts 12, A. Sahli, magasin Temple-
Neuf et R. Zimmermann, Terreaux 7.

Société cantonale fles Vignerons
ASSEMBLEE GÉNEBALE EXTRAOBDINAIEE ¦

Dimanche 19 mai, a Neuchâtel
Rendez-trous à 2 heures après midi, au Collège latin, place Numa Droz

ORDRE DU JOUR :
1° Lecture des procès-verbaux.
2° Réorganisation du journal.
3° Réception des nouveaux membres. •>
4° Cotisations. Divers.

A l'issue de l'assemblée, course à Saint-Biaise. — Musique d'Hauterive.
Invitation cordiale à. tous les vignerons.

LE COMITé.

BAINS DE MER
M11" Verpillot organise comme les années précédentes des dé-

parts en groupe pour la Méditerranée (Sanary). Habitation
moderne répondant à toutes les exigences. Site ravissant,
beaux ombrages, eucalyptus. Belles excursions. Séjour 4 semaines.
Prix : 125 à 200 fr. Voyage payé depuis Genève. -I" départ :
¦17 Juin. Prospectus gratis. S'adresser à M"° Verpillot, rue da
Roc 10, .Nenchatel.. 

OFFRE GRATUITE
et avantageuse est faite par retour du courrier à toute personne qui
désire vendre en Suisse propriétés de rapport ou d'agrément pouvant
convenir à l'installation de grauds hôtels, sanatorium , maisons de
retraite, tous fonds de commerce, d'industrie , tels que hôtel , horlo-
gerie, tissages, pelleteries, broderies, fabriques de tabacs, de froma-
ges, etc. Capitaux en commandite. S'adresser Banque d'Etudes,
29, Boulevard Magenta, Paris . — 28mo année. — La plus importante
maison de Paris. — Relations universelles. E 7177

LEÇONS BE CHArêT
~

Cours h gymnastique rythmique J5^2^J îr
8
an̂

MUe DUVANEL, Pourtalès 7

Sociétés de tir militaire :
Ces Carabiniers - £es $rmes 9e guerre - nnjanterie

Tir obligatoire en commun, dimancle 12 mai, à 1 L t matin à midi
Cible annuelle AU STAND DU MAIL Cible annuelle

Invitation cordiale à tous les amateurs de tir. H 4036 N

On prendrait un enfant

en pension
chez Mn° Clémence Vuillemin,
Hôtel de la Posto, Landeron.

H™ A. S-iVIGNY, Genève
===== FUSTURIE 1 ¦

Sage-f emme. — Consultations. Peu *
sio7inaires. Maladies des dames.

HU»US..l«m IIJ«]MM«tJMlHm f



BTAKIVIL M NKUCHAKL
Mariages célèbres

8. Carlo-Alberto-Leovi gildo-Maria-Giovanni
Gattino, négociant , Italien , et Maria-Addolorata-
Eléonora Zullo , sans profession , Italienne.

8. Albert-Fritz Greppin , voyageur do com-
merce, Bernois , et Marie-Henriette-Elisabeth
Jeanneret , modiste, Neuchâteloise.

Naissances
5. Jean-Frédéric , à Julien-Edouard Redard ,

ferblantier , et à Clémence née Loup.
6. Germaine-Ida , à Christian Burki , tailleur

d'habits, et à Ida néo Gygax.
7. Cbarles-Onésime, à Frédéric-Ernest Borel ,

employé C. F. F., et à Martinc-Genevièvo née
Monncy.

Russie
On procédait dans le village de Katkasfona,

près d'Ekalerinoslaw, à l'arrestation d'un in-
dividu qui avait blessé à coups de revolver
-'adjoint-chef du village ; la foule s'empara du
meurtrier et lc lyncha. Excitée par trois ten-
tatives de pillage récentes, la foule se livra à
•les excès déplorables, elle lyncha 21 person-
ÛK soupçonnées cle pillage ct détruisit 10 mai-
sons. Des troupes ont été envoyées pour ré-
tablir l'ordre.

POLITIQUE SUISSE}
Aff aires f erroviaires.— Le Conseil fédé-

ral s'est occupé, vendredi, des messages rela-
tifs à la subvention fédérale au Lœtschberg et
aux chemins de fer rhéliens. Mais par suite
cle l'état de santé cle M. Zemp, qui n'a pu étu-
dier complètement la question ni formuler ses
réserves, cette affaire ne viendra pas à la ses-
sion de juin de l'Assemblée fédérale.

BERNE. — Jeudi dernier, un gamin en-
trait dans une bouti que de la ville fédérale et
faisait l'acquisition de divers jouets. En paie-
ment , il présentait un billet de cinquante
francs. Justement étonnée , la marchande lit
appeler la police. Vertement tancé par Pan-
dore qui le menaça des pires calamités, le
moutard avoua ea pleurnichant avoir dérobé
le petit bleu dans une maison voisine. Le
précoce fri pon , qui ne fait guère bien augurer
de ses occup ations futures , a... neuf ans ! 11 a
été conduit au violon.

BALE. — Ce qu 'il y a de plus saillant dans
la dernière séance du Grand Conseil de Bàle-
Ville, c'est l'élection de M. Krebs, socialiste,
comme président de ce corps. Faisant un jeu
de mots sur ce nom (--Krebs*-, ôcrevisse), les
journaux ajoutent que voila donc une ôcre-
vissc qui marche en avant Le Grand Conseil
de Bàlè-Ville est le premier parlement canto-
nal, croyons-nous, qui ait à sa tète un repré-
sentant de l'extrôme-gauche.

LUCERNE. — Comme partout, les mar-
chands de lait de Kriens ont décidé de hausser
leurs tarifs et de porter de 20 à 22 centimes le
prix du litre de lait Cette décision a été très
froidement accueillie par le public et samedi
dernier 400 consommateurs adultes, réunis en

assemblée de protestation, ont pris l'engage-
ment solennel de ne plus boire de lait jus-
qu'à ce que les laitiers en reviennent aux an-
ciens prix.

La grève des buveurs de lait a commencé
lundi. Elle se poursuit avec calme, mais aussi,
il faut le dire bien haut, avec la plus grande
fermeté.

Un mouvement analogue est signalé à Lu-
cerne, où une assemblée du parti ouvrier a
décidé de recommander au public de s'abste-
nir de lait et de remplacer cet aliment par des
soupes jusqu 'au moment où les laitiers seront
revenus à de meilleures dispositions.

SOLEURE. —- Un nouveau cas de variole
a été constaté sur un enfant de Biberist. H a
été transporté â l'hôpital de Dcrendingen.
Deux personnes atteintes du mal sont aujour-
d'hui guéries. La garde des maisons variolées
do Luterbach a été levée. À Derendingen et à
Biberist , huit maisons restent encore sous la
surveillance de l'autorité. Le total des person-
nes en traitement actuellement encore au
lazaret , est cle quatorze. L'épidémie est, heu-
reusement, à son déclin.

ZURICH. — Un dangereux voleur, nommé
Simon Ferber, alias Steiner, arrêté par la
police, s'est évadé, la nuit de jeudi à ven-
dredi , de la prison de police de Zurich.

VALAIS. — Un jeune homme de vingt
ans, nommé Barmann, habitant Vérossaz,
s'étai t attardé, mercredi soir, au village de
Mex Enrentrant la  nuit , le malheureux s'égara
et le lendemain on retrouva son cadavre au
pied du rocher d'E pinassey.

GENEVE. — On a trouvé hier mati i dans
un champ de pommes de terre, près des ca-
sernes, la caisse des quartiers-maîtres de
l'école centrale. Elle était enfouie à une pro-
fondeur  de 20 cm. L'enquête so poursuit. Il
va sans dire que la caisse était vide.

VAUD. — Mardi soir, M. B., fermier, près
de Coppet , constatait que sa fille, âgée de 13
ans, n 'était pas rentrée au logis pour le repas
du soir. A 8 heures, l'enfant n'ayant reparu ,
son anxiété redoubla. La famille, alors, com-
prenant quatorze enfants, dont l'ainé peut
avoir dix-sept ans, se mit à la recherche de la
disparue. La ferme habitée par M.B. est com-
plètement isolée, un peu en retrait de la route
de Coppet à Divonne; elle se trouve presqu 'à
la lisière du bois de Commugny. Le père pré-
vint la police de Coppet; il croyait à un enlè-
vement, car un nommé Ferdinand C%, «.tvrif r

de campagne, avait été vu rôdant autour de
la fillette. Les postes frontières furent avertis
afin d'empêcher les fugitifs présumés de pas-
ser en France. Cette hypothèse était fausse.
Vers onze heures, Mme B. entendit, près de
Founez, partant d'un champ voisin, un cri
répondant à ses appels. La mère éplorée re-
trouva sa fille, qui retournait à la maison.
Pleurant, l'enfant déclara qu'elle était sortie
en compagnie de G, et que celui-ci avait
tenté d'abuser d'elle. Aussitôt prévenu , M.
Collioud, juge de paix , lança un mandat
d'amener contre l'auteur de oette tentative et
celui-ci fut arrêté dans la ferme, où il travail-
lait depuis quelques jours.

Interrogé aussitôt, il nia énergiquement.
Néanmoins, il a été maintenu en état d'arres-
tation, sous l'inculpation d'attentat à la pu-
deur. Bien qu 'âgé de vingt-cinq ans, il a déj à
subi de nombreuses condamnations pour es-
croquerie. Il a été transféré à la prison de
Nyon.

La petite cité vaudoise est tout en émoi ;
cette affaire est le sujet des conversations de
chacun.

'i :; (De notre correspondant)
i . ¦ .

Le tarif des lettres
Berne, 8 mai 1907.

Vos lecteurs se souviennent peut-être qu'au
congrès postal réuni à Rome l'an passé, il fut
question d'abaisser la taxe de 25 centimes
pour le trafic mondial. Plusieurs Etats, dont le
budget est strictement balancé, s'opposèrent
pour des raisons financières à ce que l'on prit
cette mesure. Cependant, on décida que, dès
le 1" septembre de cette année, le tarif des
lettres pesant plus de 15 grammes s'élèverait
suivant une progression moins rapide que
jus qu'ici Ce n'est là' qu 'une compensation
fort maigre.

Un correspondant du «Bund» qui paraît très
au courant de ces matières, donne sur ces
conventions et taxes postales d'intéressants
renseignements que je résume ci-dessous à
votre intention.

La Suisse, dit-il, est loin d'être favorisée
par le système actuel (des taxes postales).
Alors que les habitants des pays voisins, pour
deux ou trois sous, peuvent expédier leur cor-
respondance à des milliers de kilomètres,
nous autres, pour des distances infiniment
moindres, nous sommes obliges de payer la
taxe mondiale, soit 25 centimes. Quand il
s'agit de lancer une missive en Australie ou à
Yokohama, on «se fend» volontiers et sans
rechigner de ses cinq sous. Mais quand, de
Lugano, on adresse un mot à un ami de Mi-
lan, on trouve que la taxe de 25 centimes est
exorbitante par rapport à la distance. De
même une lettre qui va de Bâle à Francfort
ou de Genève à Lyon. Notre pays est si peu
étendu que nous habitons tous plus ou moins-
à la frontière.

Ce qui rend la chose plus désagréable en-
cor», c'est que bon nombre des Etats qui nous
avoisinent ont conclu entre eux des traités
«postaux» suivant lesquels l'on peut envoyer
d'un pays dans l'autre de la correspondance,
à la taxe interne (10 ou 15 centimes). Ces
traités, on le conçoit, sont de nature à aug-
menter beaucoup la correspondance, c'est-à-
dire le trafic et par conséquent les relations
commerciales. Or ces traités, nous ne les con-
naissons pas chez nous, et dès que nous sor-
tons de Suisse ou de la zone, eu avant le tim-
bre à 25 cent II faut signaler cependant
un arrangement postal que nous avons avec
l'empire allemand : les lettres à taxe simple
peuvent peser jusqu'à 20 grammes, au lieu de
15. Comme vous voyez, nous ne sommes pas
gâtés.

Si l'on considère ce qui se passe dans les
autres pays, on se rendra compte mieux en-
core des progrès qni pourraient être réalisés
chez nous dans ce domaine. Depuis plusieurs
années déjà, l'Angleterre a introduit le port
d'un penny pour tontes ses colonies ; ainsi
une lettre est expédiée par exemple de Lon-
dres à Sydney pour 10 centimes 1 H en est de
même pour les colonies anglaises entre elles.
Un billet parti des îles Fidji, dans le Pacifi-
que, et affranchi de deux sous, pourra faire
ronte jusqu 'à Malte ou aux Bermudes ! Des
centaines de millions d'hommes jou issent de
ce privilège, dû aux efforts du très impéria-
liste Chamberlain , qui voyait là un excellent
moyen de resserrer les liens entre les colonies
et la métropole et entre les colonies elles-
mêmes. Cette innovation a eu du reste le plus
grand succès et le fisc n'y a rieu perd u, la
quantité des correspondances ayant augmenté
de façon considérable.

Sans aller si loin , nous trouvons de ce3 trai-
tés postaux conclus entre des pays absolu-
ment indépendants les uns des autres, au
point de vue politique. Celle de ces conven-
tions qui a la plus grande importance est celle
qui lie l'Allemagne, l'Autriche et la Hongrie.
La correspondance entre ces trois pays est
facilitée par le fait que l'on ne paye que la
demi-taxe, soit 10 pfennigs au lieu de 20.
L'Espagne et le Portugal , également, corres-
pondent entre eux à la taxe interne. D'Italie
enfin , on peut , pour 15 centimes, envoyer
une lettre cn Egypte et jus qu'au Soudan !

Ces quelques exemples suffisent pour mon-
trer combien, sous ce rapport, nous sommes
en retard. Il serait donc hautement désirable
que l'on fit, en lieu compétent, le3 démarches
nécessaires pour obtenir une réduction de la
taxe postale pour nos correspondances avec
les Etats voisins. Du reste les délég ués qui
ont fait au congrès de Rome la proposition
que je citais au commencement de cet article
n 'ont point perdu courage et comptent reve-
nir à la charge à la prochaine occasion. Le
fisc, d'ailleurs, ne perd rait rien *cettc réduc-
tion; les expériences faites cn Angleterre lo
démontrent. Avec la réd«crion -fr» taxe soïr.-
cide infailliblement: nn? sngmentalior* du'îra-
?c postal An début, pent-èir*. O cirVA

quelque recul dans les recettes, mais cette
diminution ne tarderait pas à disparaître.

Il est certain, par exemple, que l'Allema-
gne et l'Autriche seraient disposées à étendre
à la Suisse le bénéfice de la taxe interne. Il y
aurait cependant un «cheveu». Dix pfennigs,
en effet, représentent 12 centiraea II faudrait
donc se munir  de monnaie de cuivre qui est
assez rare chez nous. A l'heure qu'il est les
timbres de 12 centimes sont fort peu deman-
dés. Mais enfin co serait là un détail, et mal-
gré les «centimes roug -*:» chacun préférerait
payer des ports de 12 centimes au lieu de 25.
Avec la Franco et l'Italie, par contre, qui
comme nous appartiennent à l'Union moné-
taire latine, il n'y aurait pas là de difficulté,
et l'on pourrait aisément adopter le timbre à
15 centimes par exemple. Le timbre à 15 cent,
pour l'Italie serait particulièrement bien ac-
cueilli de tous nos braves muratori qui pour-
raient ainsi donner plus souvent de leurs nou-
velles au pays.

Telles sont les idées, excellentes à mon
sens, du correspondant du «Bund ». Puissent-
elles trouver un terrain fertile et, le moment
venu , être prises en considération par ceux
qui ont la charge de veiller aux intérêts de la
poste... et du public.COURRIER BERNOIS

CHRONI QU E AGRICOLE
Nous lisons dans le « Journal d'agricultura

suisse»:

SITUATION. — Il a gelé encore à plusieurs
reprises et assez fortement pendant la der-
nière semaine. H est difficile d'apprécier les
dégâts causés par le froid à la campagne,
mais en ce qui concerne la vigne il y aura peu
de mal, celle-ci étant très retardée. Les provi-
gnures et quelques plants américains ont pu
être pris, mais en général il n'y a pas encore
de perte sérieuse. La période critique n'est
d'ailleurs point terminée bien que la tempé-
rature se soit améliorée et relevée ces derniers
jours ; il reste encore trop de neige sur les
montagnes pour que tout danger soit écarté.
Les prairies souffrent autant que la vigne et
que les arbres fruitiers de ce temps peu pro-
pice et les perspectives, en ce qui concerne la
récolte des foins, en sont rendues peu réjouis-
santes.

FOURRAGES. — On a déjà vu dans la Suisse
allemande des troupeaux aux pâturages. Ce
n'est point que la récolte future y soit déjà
avancée, mais bien plutôt le résultat d'un
manque complet de fourrage sur les fenières.
Ici et là on a aussi coupé dans la plaine des
champs entiers de seigle qui étaient loin
d'avoir acquis le développement qu 'on leur
voit habituellement à cette époque de l'année.
Comme il n'y a jamais d'avril sans épis, on
en a vu par ci par là quelques échantillons à
la fin d'avril, mais les plantes sont encore
bien courtes et bien chétives. Le froid a
retardé beaucoup aussi la croissance des
luzernes et autres légumineuses fou rragères.
Si l'on tient compte du fait qu 'en beaucoup
d'endroits les provisions de foin sont complè-
tement épuisées et que d'autre part il n'est
plus matériellement po.ssible d'avoir une
récolte vraiment abondante de foin cette
année, on comprendra l'inquiétude des éle-
veurs et des producteurs de lait en ce qui
concerne l'entretien de leurs troupeaux.

Les cours pour le moment se maintiennent
fermes sans changement important. On prati-
que les prix suivants : à Berne, 12 à 14 fr. ; à
Schaffhouse, 8 fr. 60 à 9 fr. ; Lucerne, l i a
12 fr. ; Soleure, 12 fr. 50 à 13 fr. 50; Suisse
orientale, 10 à 12 fr.

VINS. — Le commerce des vins est actuel-
lement plus calme que. jamais, en ce qui con-
cerne les vins du pays, voulons-nous dire. Le
temps incertain que nous traversons n'engage
pas aux concessions et d'ailleurs la demande
fait défaut. Les achats de réapprovisionne-
ments se font toujours par la consommation au
prix de 35 et 36 centimes pour les vins de la
dernière récolte rendus à Genève. On a parlé
de vente meilleure dans le canton de Vaud et
à La Côte en particulier. Là aussi, bien que
les premières qualités trouvent preneurs, les
vins ordinaires et courants sont délaisses.
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Bienne. — Mercredi soir, vers 5 h. -/a, un
inconnu avait loué un petit bateau pour faire
une promenade sur le lac.

Lorsqu 'il fut au large, à peu près à mi-
distance des deux rives, à la hauteur du
Gottstatlerhaus, un violent coup de vent fit
chavirer l'embarcation et le malheureux pro-
meneur, dont les appels au secoure s'enten-
daient depuis la rive, se noya avant qu'on eût
pu lui porter secours.

La victime de cet accident est M. Robert
Hirschfeld, un jeune médecin de Vienne (Au-
triche), âgé de 26 ans. II faisait un séjour en
Suisse et habitait dans une pension à Berne,
d'où il fit avant-hier une excursion à Bienne.

Etant bon nageur, il avait commis l'impru-
dence, après le naufrage, de lâcher le bord de
l'embarcation ̂ our chercher à gagner la riva
à la nage. Au bout d'une centaine de mètres,
pendant lesquels il ne cessa d'appeler au se-
cours, ses forces l'abandonnèrent et il disparut
sous l'eau.

Ce drame se passait au plus fort de la bour-
rasque de mercredi soir ; le lac était si dé-
monté à ce moment-là que tout secours pa-
raissait devoir être inutile, eu égard à la
distance à laquelle se trouvait le naufragé.
Celui-ci avait réussi à ôter son paletot pour
pouvoir mieux nager.. Ce vêtement a été re-
trouvé et c'est par le portefeuille que conte-
nait une des poches qu'on a pu établir l'iden-
tité de la victime. Une assez fort*, somme
d'argent se trouvait aussi dans I« portefeuille.

Estavayer. — Mardi , un peu avant midi,
le charpentier Albert Eicher, de Cugy.32 ans,
célibataire, était occupé à l'installation d'un
monte-foin à la maison de Mme Michaud, à
Frasses,lorsqu'un faux mouvement le fit tom-
ber d'une hauteur de sept à huit mètres sur
l'aire cimentée de la grange.

Dans sa chute, Eicher eut la cuisse gauche
fracturée, deux côtes enfoncées, une troisième
fendue, et une blessure heureusement peu
grave à la tête. Il se plaint également de dou-
leurs dans la région dorsale.

Transporté aussitôt à l'hospice d'Estavayer,
le blessé va aujourd'hui aussi bien que possi-
ble. Mais il n 'est pas hors de danger, à cause
des complications qui peuvent survenir.

RéGION DES LACS
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Pour 1 franc
on s'abonne

dès ce jour au 30 juin

FEUILLE P ATIS M 1EMEI
BULLETIN D'ABONNEMENT

Je m'abonne k la Feuille d'Avis de Neuck&tel et
paierai le remboursement postal qui me sera prés enté à cet
effet.

Franco domicile à Neuchâtel Franco domicile en Suisse
jusqu 'au 30 juin 1907 fr. 1.— jusqu 'au 30 juin 1907 fr. L—

» 31 décemb. 1907 » 5.— » 31 décemb. 1907 » 5.50
(Biffer ce qui ne convient pas)
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Jl < Prénom el profession: _ 
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Jl Domicile : - _. 
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Découper le présent bulletin et l'envoyer sous enveloppe
non fermée, affranchie de 2 cent., à l'administration de la
Feuille d'Avis de Nenchatel, à Neuchâtel. — Les per-
sonnes déjà abonnées no doivent pas remplir ce bulletin.

Les nouveaux abonnés recevront sur demande le commen- 1
cernent du f euilleton et l'horaire. j"
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Plan des Faouls sur Peseux
DIMANCHE 12 MAI, liés 1 heure après midi

GRANDE FÊTE CHAMPÊTRE
organisée par la

Société jéOérale de gymnastique 9e peseux
avec lo bienveillant concours de

L'ÉCHO DU VIGNOBLE, de Peseux
Répartition de pains de sucre au jeu des 9 quilles

Roue aux pains de sucre

Invitation cordiale & tonte la population
LE COMITÉ

En cas de mauvais temps, renvoi de 15 jours.

ARMÉE DU SALUT

; DE LONDRES ,
(30 exécutants, musiciens d'élite)

donnera

AtJ TEMPLE »U MAS
le Jeudi 16 mai, à 8 h. du soir

Places réservées, 1 fr. — Antres places, 50 cent.
Billets en vente aux librairies Delachaux et Attinger, à la pharmacie

Bauler et chez M. Sahli.

CHALET DU JABDD-T ATOLA1S
Dimanche 12 mai, à 8 h. 7- du soir

M Concert et Soirée Musicale
donnés par

M. le professeur de clarinette RUBINO
directeur de Vu Union Tessinoise »

et avec le bienveillant concours de cetto société et dQ
M. MARUTZKI, violoncelliste et pianiste

= au bénéfice du directeur =
ENTRÉE 50 CENTIMES —o— PROGRAMMES A L'ENTRÉE
Jeune homme déaire échanger

leçons de français contre leçons de
RUSSE

S'adresser M. Sauser, Sablons 29
(Villamont) . 

Bateau-Salon HELVET1E

Dimanche 13 mai 190?
Si le temps est favorablo et avec

un minimum de 80 personnes au,
départ de Neuchâtel

PROMENADE

L'ILE DE SAIT-PIERRE
ALLER

Départ de Neuchâtel 2 h. — s.
Passage au Landeron

(Saint-.lean) 3 h. —•
» à Neuveville 3 h. 15

Arrivée à l'Ile de
Saint-Pierre 3 h. 40
RETOUR

Départ do l'Ile de
Saint-Pierre 6 h. — s.

Passage à Neuveville 6 h. 25
» au Landeron

(Saint-Jean) 6 h. 40
Arrivée à Nenchatel 7 h. 40

PKÏX DES PliACKS
(Aller ot retour)

JDeNeucbâtelànie 1" cl. 2m'cL
de Saint-Pierre, i fr. 50 1 fr. 20,

De Neuchâtel au
Landeron etNeu-
veville . . . . l fr. — Ofr. 80*'

Du Landeron pt
Neuveville hl'Ile
de Saint-Pierre. 0 fr. 80 Ofr .  60

IJa Direction.

CONVOCATIONS
ECOLE -CHAPELLE

DE FLANDBES
XXVlImo ANNÉE

Ecole du dimanche , 9 h. du m.
Culte, 10 h. D

Réunion relig ieuse, 8 h. soir

ÉGLISE MOMIE
La paroisse est informée

que diraancl&e prochain
12 mai, le culte du soir ,
pour la ratification des
jeunes filles, se fera à 8 h.,
au TEMPLE DU BAS.

¦ ______ aBBESBg m—&c_ mtsssBEm/aBS——~—mM—.

Cri # Bleue
Boudry-Cortaillod-Bevaix

Dimanche 13 mai 1907

(Salle des réunions , a Bondir)
A 2 heures:

RÉUNION DE TEMPÉRANCE
A 7 h. % du soir :

CAUSERIE
s'adressant spécialement à la jeu-
nesse, mais à laquelle tout le
monde est cordialement invité.

Musique , récitations, chants

Les électeurs ayants droit de
l'Hospice de la Côte

sont eonvocpiés pour le jeudi
16 mai courant, à 3 h. ;<; après
midi , à l'Hospice, afin de procéder
au remplacement de deux mem-
bres décédés, de leur commission
Fénérale, l'un h Cormondrèche,

autre à Peseux.
D'après les statuts de l'Hospice,

sont électeurs :
a) les fondateurs de l'établisse-

ment,
b) ceux qui ont fait partie de

son administration,
c) lessouscripteurs aux emprunts

de l'Hospice,
d) les personnes qui contribuent

à son entretien par un ver-
sement de 20 fr. au moins,
fait en une seule fois,

e) les président? des 4 ' Conseils
communaux de la Côte pen-
dant la durée de leurs fonc-
tions.

f )  les souscripteurs au sou par se-
maine en faveur de l'Hospice.

Corcelles près Neuchâtel , le le<
mai 1907. H 3952 N

Le Comité.
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Monsieur el Madame m
Charles ZUMBACH et Mon- i
sieur Charles GAILLE-Z UM- g
BACH et leurs enfants re- 1
mercient sincèrement toutes I
les personne s qui leur ont §
témoigné leur sympathie ï

S 

dans l 'épreuve douloureuse g
qui vient de les frapper. g
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Monsieur et Madame j -
Edgar BOREL ct leurs fa- i
milles remercient sincère- |
ment les nombreuses p er- I
sonnes qui leur ont témoigné I
leur sy mpathie dans les g
jours de deuil qu'ils vien- |
nent de traverser. j ;

Travaux en tous genres m * * *
* # â l'imprimerie de ce tournai
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Accident d'automobile. — Un grave acci-
dent d'automobile s'esl produit jeudi dans la
forêt de Grunewald , près de Berlin. Le
«au ffour , qui avait invité de ses connais-
sances à partici per à la course, descendit à
foule vitesse la route du «Kilometerberg >,
Près de la tour de l'empereur Guillaume et
P-rdit la maîtrise de la manivelle de direc-
•"-=0. L'automobile donna contre une grosse
Pterre et fat complètement détruit ; les passa-
gers furent pris sous le véhicule. Le chauffeur
*- deux des personnes ont été légèrement blcs-
7e8; une autre personne a été si grièvement
••fossée qu 'on désespère de la sauver.

--fi f rande des f arines. — On écri t de
Ko<-*'Z qu 'à la suite de l'instruction ouverte

* ^° 
le 

parquet au sujet de la 
falsification des

•-"¦-Des, M. Cyprien Viala, marahand de fari-
•*ûes à Rodez, a été arrêté et incarcéré, n est

inculpé d'avoir vendu des farines de blé aux-
quelles il aurai t mélangé une certaine quantité
de talc. Les factures saisies chez lui établissent
qu'il a reçu depuis le mois de juillet dernier
2500 kilos de talc venant de la gare de Luze-
nac-Garannoux (Ariège). Il en a été trouvé
700 kilos dans son magasin.

Le parquet fait prélever chez tous les bou-
langers de la ville des échantillons de farine
pour les soumettre ù l'analyse.

A Poitiers la cour d'appel a désigné onze
experts chimistes pour procéder à l'analyse
des échantillons de farine saisis chez diffé-
rents minotiers et courtiers de la Vienne.

ETRANGER

CHRONI QU E VITICOLE
La reconstitution de la vigne

est subventionnée
Donnant satisfaction aux vœux si forte-

ment exprimes par les représentants du vi-
gnoble aux Chambres fédérales, le Conseil
fédéral soumet aux Chambres un projet de
loi qui l'autorise à subventionner la reconsti-
tution en plants américains du vignoble me-
nacé ou détruit par le ph ylloxéra. Une somme
de 500,000 fr. sera inscrite chaque année au
budget fédéral.

Si le crédit annuel n 'est pas épuisé, le reste
est yersé à un fonds de réserve qui servira à
compléter les crédits des années suivantes au
cas où ceux-ci ne suffiraient pas

La subvention fédérale ne doit pas dépasser
le subside cantonal ni ôtre supérieure à 12
centimes par cep ou à 15 centimes par mètre
carre.

S'il n'a pas été po33ible, jusqu 'ici , dit le
message du Conseil iédéral, de faire droit aux
vœux expri més à diverses reprises, ce n 'est
pas que l'on ait méconnu 1 importance de
cette question , ni que le chef du département
intéressé se soit laissé absorber exclusivement
par les autres devoirs qui lui incombent: la
conclusion des traités de commÊrce, la reprise
des projets d'assurance, la conférence inter-
nationale pour la protection ouvrière, etc. Il
faut en chercher surlont la raison daas les
objections de toute nature -qne soulève un
subventionnement de la reconstitution du vi-
gnoble et qni ont nécessité plusieurs confé-
r:n<*-cr, ainsi que les préavis des experts.

Le message réfute ensuite Ie3 principales
objections soulevées de différents côtés, il
constate l'importance, dans notre production

agricole, de la viticulture, qui procure non
seulement aux vignerons, mais & leurs far-
milles, un travail sain et libre, qui peut par-
faitement se combiner, dans la plupart dea
cas, avec d'autres cultures, comme celle des,
prairies artificielles. Il ne s'agit pas de favo-
riser la culture de la vigne aux dépens d'au-
tres cultures également intéressantes, mais de
la préserver de la ruine qui la menace. Ce
serait une grande faute, et bien difficile à ré-
parer, que d'abandonner notre vignoble à la
situation difficile dans laquelle il se débat ac-
tuellement.

Election complémentaire au Conseil
d'Etat. — Le scrutin pour l'élection d'un
cinquième conseiller d'Etat sera ouvert au-
jourd 'hui de 5 à 8 heures du soir et demain
de 8 heures du matin à 1 heure de l'après-
midi.

Notariat. — Le Conseil d'Etat a décerné lo
brevet de notaire aux citoyens Ch. Hotz, avo-
cat, à Neuchâtel, et Louis Thorens, avocat, à
Saint-Biaise.

Chambre d'assurance. — Les comptes
de la chambre d'assurance cantonale contre
l'incendie soldent par un déficit d'une ving-
taine de mille francs pour l'exercice 1906. Les
contributions encaissées ont été de 327,529 fr.
80 et les indemnités versées aux propriétaires
ensuite de sinistres ont atteint 313,083 fr. 65.
Au total les dépenses ont atteint 369,456 fr. 43
et les recettes 348,070 fr. 40, laissant un déficil
de 21,380 fr. 02. L'actif net de la chambrG
d'assurance est ainsi réduit au 31 décembre
1906 à 319,925 û*. 79.

La Brévine. — La commission scolaire a
nommé M1'0 Agathe Guyot aux fonctions
d'institutrice de la classe primaire mixte du
quartier de Bémont

Buttes (corr. ). — Pas toujours facile à ma-
nier, les Buttcransl

Leur rivière était célèbre par ses soudaines
violences; quand elle voulait un lit nouveau,
elle ne ruait sur un champ; si le champ résis-
tait , elle le déménageait sur l'heure. Ds ont
dans le caractère quelque chose de cette fou-
gueuse impatience.

Quand M. Naiine a voulu , cn janvier der-
nier, les initier à ses doctrines dans une con-
férence séparatiste, ils ont mis leur plus beau
zèle à organiser une réception qui doit lui
avoir enlevé toute envie d'y retourner. Et
désireux d'émotions nouvelles, ils viennent
d'imaginer un coup de théâtre qui a éclaté le
malin de l'Ascension.

Voyant que dans nombre do localités, l'ins-
tallation des eaux sous pression à fait trans-
former le service de sûreté contre l'incendie,
par la réduction de l'effecti f des pompiers et
la création de corps d'hydrantiers dont lea
heures de iravall sont rétribuées, ils ont fait
parvenir au conseil communal tme lettre
demandant celte nouvelle organisation pour
leur village, en disant que la caisse d'assu-
rance étai t assez riche pour payer Ienra ser-
vices ; depuis plusieurs années déjà ita oot
l'eau sous pi ession. Le conseil communal, pour
une cause que nous n'avons pu savoir jusqu'à
présent, n'a pas donné suite à cette lettre^ et
leur requête n'a pas paru prise cn considéra-
tion.

Jeudi matin , avait lieu l'exercice habitua
du printemps. La première compagnie répond
à l'appel et part pour le lieu dea opérations,
taudis que l'appel continue dans les suivantes.
Au bout d'un moment, cette compstgnie revient

CANTON



«u local, saluée par les bravos frénétiques de
tous les mires pompiers ; car, suivant la con-
signe donnée dans une assemblée la veille au
soir, r-lie avait refusé d'exécuter les manœu-
vres, et personne n 'avait voulu mettre la
pompe en mouvement

Force fut à la commission du feu de licen-
cier ses subordonnés, qui so trouvaient être
tout le contraire.

En attendant la solution du conflit, souhai-
tons aux Butterans de n'être pas surpris par
l'incendie. On a vu , par l'exemple d'autres
localités, quo le3 sinistres éclatent, comme par
malice, justement pendant la période de réor-
ganisation, or il faut se méfier plus encore
des temps de grève.

La Chaux-de-Fonds. — Une tentative de
vol de matières précieuses, conçue avec une
rare audace, retient de nouveau l'attention
des intéressés. Un petit patron graveur, arrivé
dernièrement du Jura bernois, et qui tenait
un minuscule atelier, travaillant la plupart du
temps seul et de sept en quatorze avec un ou-
vrier, n 'avait rien trouvé de mieux que de
recourir au vol pour augmenter ses revenus.
Comme il lui était impossible d'opérer lui-
même, il s'était adressé à un jeune homme,
aide-dégrossisseur dans un atelier de mon-
teurs de boîtes du Locle, le pressant de déro-
ber des déchets d'or. Lui, se chargeait d'en
tirer parti en monnaie sonnante et trébu-
chante ot de remettre à son complice une
partie du gain illicite réalisé de cette façon.

Mais lo jeune homme était honnête ; au lieu
de suivre ces détestables conseils, il raconta à
l'ouvrier dégrossisseur sous les ordres duquel
il était, les malhonnêtes propositions qu'on lui
faisait ; 1 ouvrier avertit immédiatement ses
patrons et l'on décida de procéder à une expé-
rience décisive, pour prendre le coupable sui-
te fait

L'aide-dégrossisseur, porteur d'une boîte
renfermant des déchets d'or, duement pesés
bien entendu, prit rendez-vous avec le gra-
veur â la gare de notre ville, dans la soi-
disant intention de lui remettre * ce qui avait
été convenu ». Notre homme se trouve exact
au rendez-vous, manifeste sans vergogne la
joie la plus vive de ce que ses conseils
avaient été suivis et engage le jeune homme à
continuer, l'assurant qu'il y trouverait son
compte.

Mais son allégresse fut de courte durée, car
un agent de la sûreté qui assistait — incognito
— à la scène, mit la main au collet du peu dé-
licat personnage ; il réfléchit actuellement au
bâtiment des prisons sur les conséquences de
sa vilaine action.

— La majeure partie des garçons coiffeurs
se sont mis en grève ce matin, à la suite du
refus de leurs patrons d'adhérer à une nouvelle
conventioa

La grève n'est pas générale, parce que 4 ou
5 des principaux patrons ont accepté les reven-
dications de leur personnel ; de sorte que dans
ces salons le travail n 'est pas interrompu. Les
patrons coiffeurs sont au nombre d'environ 35,
employant une quarantaine de garçons seule-
ment.

Marin. — Hier, vers 7 heures, un ouvrier
aspnalteur de notre ville est tombé d'une ter-
rasse sur laquelle il travaillait, à l'usine Mar-
tini.

Dans sa chute, il s'est brisé plusieurs côtes ;
il a été conduit à l'hôpital Pourtalès au moyen
de la voiture de la Croix-Rouge.

Cormondrèche. — Hier après-midi, un
homme est tombé sous un char qu'il conduisait
et s'est fait plusieurs plaies à la tête et aux
jambes. Il a été transporté à l'hôpital Pour-
talès.

FTTCSy*- 
 ̂
—s|-|||| 

Une génération a passé depuis que M. Henri
Morel , alors député neuchâtelois aux Cham-
bres fédérales, déposait au Conseil national
une motion invitant le Conseil fédéral à étu-
dier la création d'une institution nationale
pour administrer les capitaux qui seraient
déposés dans les bureaux de poste faisant
fonctions de caisse d'épargne.

C'était en 1881.
Quel fut le sort de cette motion 4? M. Morel

l'apprit hier au public qui était allé l'entendre,
sur l'invitation de la Société d'utilité publique,
en une conférence des plus substantielles que
nous ayons eues à Neuchâtel depuis fort long-
tompa

Conférence des plus utiles aussi, puisque la
création des caisses d'épargne postales .aboutit
infailliblement à un sérieux accroissement de
la fortune publique et à une meilleure répar-
tition de cer.e-ci.

On répondit à M Morel, en 1881, que la
réalisation de son idée était liée à la fondation
en Suisse d'une banque centrale. Aujourd'hui,
la Banque centrale suisse est un fait : M. Morel
reprend son idée.

En 1861, l'opinion britannique s'émut à la
suite de la faillite de plusieurs caisses d épar-
gne privées, avec toutes les catastrophes fi-
nancières qui accompagnent la déconfiture
d'établissements de cette nature. M. Gladstone
profita de ce moment pour proposer la créa-
tion dé caisses d'épargne postales, garanties
par l'Etat. Une loi fut passée à cet effet , et,
en 1884, ces caisses postales comptaient en
Angleterre 3,338,675 déposants créanciers
d'un capital de 1,119,344,325 francs. Vingt
ans plus tard, ce capital s'élevait à près de
4 milliards et appartenait à 10 millions de
déposants.

L'exemple de la Grande-Bretagne fut suivi
par la Belgique en 1865, par le Japon en 1875»
par l'Italie en 1876, par la Roumanie en 1880,
les Pays-Bas en 1881 ; puis, successivement,
parla France, la Tunisie, l'Autriche, la Suède,
la Hongrie, la Russie, la Finlande, la Bulga-
rie, l'Egypte et la Crète (cette dernière en
1902). On vit des caisses d'épargne postales
s'établir dans tous les Etats australiens jus-
qu'en 1882, plus tard dans les autres colonies
britanniques et dans les possessions néerlan-
daises. Aujourd'hui, 16 pays et 20 colonies en
ont

Mais la Suisse les attend encore.
lies avantages des caisses d'épargne pos-

tales sont évidents. Tandis que les autres
caisses d'épargne peuvent être comparées à
des trains de luxe, tout au moins des express,
les caisses d'épargne postales constituent des
trains omnibus, même des trains-trams. Par
la modicité des sommes qu'elles acceptent et
la garantie nationale qu'elles offrent , par les
facilités de dépôt et le mode de ce dernier (en
Belgique les factgurs même sont autorisés à
recevoir), les caisses postales s'adressent à la
classe qui garde ses petites économies dans
les pions de bas, les perd parfois par suite de
vols et n'en retire jamais aucun intérêt.

Or, les caiss.es d'épargne postale paient un
intérêt. Il est relativement faible—2 7s à 3%.
car l'institution doit pouvoir se suffire et
amasser un fonds de réserve, — mais ce peu
vaut mieux que rien, et l'argent est en sùreté.-

Alors, il se passe ceci L'ouvrier, la ser-
vante, le gagne-petit qui a fait un premier
dépôt bien minime, suivi d'autres, s'avise,
lorsque la somme de ses dépôts atteint une
centaine de francs, que les caisses d'épargne
privées lui bonifient un intérêt supérieur à
celui des caisses d'épargne postales. Tout en
continuant à user des secondes pour les petits
dépôts, il verse son capital arrondi dans les
premières, et nous assistons à cette consé-
quence heureuse que loin d'être une concur-
rence aux caisses d'épargne privées, les cais-
ses postales amènent de l'eau à leur moulin.

C'est justement ce qui a permis au directeur
de la Caisse d'épargne de Neuchâtel de faire
l'accueil le plus chaleureux à M. Henri Morel
lorsque ce dernier vint prendre l'avis de M.
Samuel de Perregaux en lui annonçant qu'il
se proposait de remettre sur le tapis la créa-
tion de caisses d'épargne postales en Suisse.

Il va sans dire que toutes les caisses privées
ne supporteront pas la concurrence des caisses
postales, mais celles qui en pâtiront seront
aussi les caisses offrant le moins de garantie.
Faudra-t-il le regretter? Personne ne le sou-
tiendra.

En voilà assez pour accuser la grande utilité
publique del'institution des caisses d'épargne
postales et expliquer l'intérêt soutenu avec
lequel les auditeurs d'hier n'ont cessé de sui-
vre le captivant sujet exposé par M. Morel

Ajoutons cependant encore que certains
pays, la France et la Belgique, la France et
l'Italie, ont conclu des accords aux termes
desquels on peut, en passant de l'un de ces
pays dans l'autre, user de son carnet d'épar-
gne postal sans ennuis et sans formalitéa
C'est la caisse d'épargne postale internatio-
nale, avec toutes les perspectives qu 'elle
ouvre aux personnes obligées à de fréquents
déplacements.

Caisses d'épargné postales

(Ls journal retenu ton opinion
é regard dit lettre t paraissant tous estts rtAritmaf

A propos des fouilles de la Tène

Neuchâtel, 9 mai 1907.
Monsieur le rédacteur,

C'est étonnant comme les points de vue peu-
vent être différents. MM les ministres, par
exemple, ne demandent pas mieux que le
chantier où ils opèrent soit plein, même comme
un cent Ds sont en tout cas sûrs d'avoir leurs
coudées franchea.. du haut de la chaire.
Quant à nous, tout ce que . nous- demandons

' c'est de pouvoir rr>av,afneren-paix et de voir
Ue moins souvent rcssiblc nos tranchées enva-

hies par une douzaine de pensltmnaiTes gui-
dées par leur conducteur spirituel ; ce serait
dommage d'être obligés ou de courir le risque
de jeter l'une ou l'autre au fond d'un fossé.

Tel est cependant le résultat le plus palpa-
ble de touto communication à la presse que
M. P. R. semble apprécier si vivement : nos
chantiers sont envahis. Il y a d'ailleurs d'autres
désagréments à cette manière de procéder.

Faut-il encore relever les erreurs de la let-
tre, du reste bienveillante, de M. F. L. R ,
parue le 2 mai 1907 dans la * Feuille d'Avis » :

M. Heierli n'est pas du t comité des fouilles».
M Naef a bien assez à faire au canton de Vaud,
sans qu 'on le bombarde archéologue fédéral
Les frères Borel sont sans doute le père Borel
et ses fils. Nos fouilles n 'ont pas pour but d'at-
teindre les fossés n° 11 et n° 12, etc., etc.

Que dire encore de la valeur de renseigne-
ments consistant à annoncer un jour qu'on a
trouvé à la Tène un pont romain, pour être
boligé le lendemain de déclarer qu il n est
pas romain, que ce n'est pas même un pont,
tout au plus un candidat pont, sans réfléchir
que généralement les ponts ont leur tablier
bien au-dessus des obstacles qu'il faut fran-
chir, et que c'est bien modeste, même pour un
candidat pont, de se tenir caché à peu près
au niveau de l'eau.

En réalité nous avons mis au jour un plan-
cher de maison sur poutres.

Bref , la Société d'histoire a des assises
régulières, une entre autres dans le courant
de mai, à Valangin ; il est juste et raison-
nable qu 'elle reçoive, la première, connais-
sance des résultats des fouilles ; et si M. P. B.
veut bien descendre de ses hautes régions
pour venir à l'assemblée de printemps dans
la grande salle du château, ce ne seront pas
seulement quelques miettes qui tomberont en
sa bouche, il aura la miche tout entière.

Agréez, etc. W. WAVRE.

. A chacun ce qui lui est dû

Landeron, ce 7 mai 1907.

Monsieur le rédacteur,
Votre correspondant, dans son « Courrier

bernois » du n° 103 de la « Feuille d'Avis» du
lundi 6 mai 1907, écrit textuellement à propos
des œuvres du sculpteur Alfred Lanz :

« Je rappelle en passant que Alf. Lanz est
l'auteur de deux figures de votre monument
de la République, à Neuchâtel, inauguré par
les inoubliables fêtes du Cinquantenaire de
1898 ».

Veuillez me permettre, au nom de mes
amis, les deux vrais auteurs du dit monument,
de rectifier cette grosse erreur préjudiciable
envers deux collègues de notre Société des
peintres et sculpteurs suissea Ce sont : Au-
guste Heer et Adolphe Meyer, élèves de Fal-
guières et de Rheinhold Begaa qui sont les
jeunes sculpteurs distingués de notre monu-
ment de la République et du cinquantenaire
de l848L.

Et cette rectification n'enlève absolument
rien aux mérites et à la belle carrière artisti-
que de notre illustre statuaire Alfred Lanz.

Agréez, Monsieur le rédacteur, mes remer-
ciements et salutations distinguées.

Louis RITTER, art-peintre.

CORRESPONDANCES

POLITIQUE
A la Chambre française

On dit dans les couloirs de la Chambre que
M. Jaurès devant tenir la tribune pendant
trois ou quatre heures, il est probable que les
débats ne se termineront que lundi.

M Briand répondra d'abord aux diverses
interpellations et justifiera les mesures prises
contre les instituteurs, puis M. Clemenceau
«défendra la politique générale du cabinet.

— La séance est ouverte à 2 h. 15 devant de
nombreux députés.

M Wflm, député socialiste unifié, interpelle
sur les arrestations préventives pour les délits
d'opinion.

foratear attaque vivement le gouverne-
ment et notamment M. Clemenceau, auquel il
reproche d'avoir méconnu la liberté indivi-
duelle en emprisonnant les antimilitaristes
pour délit d'opinion et des membres de la
confédération générale du travail sur les dé-
clarations suspectea selon lui, de dénoncia-
teurs. Il voit dans la politique du gouverne-
ment un précédent dangereux pour tous les
partla (Vifs applaudissements à l'extrême
gauche).

M Jaurès qui interpelle sur l'attitude du
gouvernement envers les organisations syn-
dicales et sur l'ensemble de sa politique so-
ciale, déclare en débutant, agir avec la certi-
tude d'une Immédiate défaite et d*ur»
revanche prochaine. A mesure que les événe-
ments se dérouleront, dit-il, le conflit entre
les socialistes et les radicaux au sujet de la
propriété, ira en s'accentuant ; mais depuis
quelques mois ce conflit s'aggrave de malen-
tendus regrettablea L'orateur déclare que sa
seule ambition de citoyen est de voir dans la
patrie transformée le prolétariat s'organiser.

M Jaurès reproche an gouvernement
d'avoir, malgré ses promesses, frapp é des
fonctionnaires pour syndicalisme.

L'orateur ne comprend pas qu'on refuse
d'assimiler les fonctionnaires aux ouvriers.
Ceux-ci, dit-il, avaient la liberté sans la sécu-
rité; ceux-là, la sécerrité-aans la liberté. B faut
leur donner à tons l'une et l'autre * il ne faut
pas couper en deux le monde du travail
(Applaudissements à Fextrême gauche.)

A la demande de l'orateur, que tous les dé-
putés écoutent avec attention, la suite de la
discussion est renvoyée à samedi* et la séance
levée. 

An Reichstag |
Al 'ort's V fin jour do vondretr^fr^-^^T-ïicH-ig^:

.cussion en deitxièmo ](**!¦,! î ivr * dit '*.iiaHÉtse>.--dn<
budget com- .-K- ivr 'n.nirc ^'wO*^^^
¦protectora*-relatif au^-'inrtcroTîiec-̂ ^ocâMSsSfirl
n.Ti*c tf ri ni ors.

Le gouvernement demande sept millions et
demi; la commission voudrait n'aceorder que
cinq millions. Elle propose cn outre les condi-
tions suivantes :

Les secours ne seront accordés que si le bé-
néficiaire renonce d'avance à toutes revendi-
cations d'indemnités vis-à-vis de l'empire et
des colonies pour les pertes qu'il peut avoir
subies pendant la rébellion des indigènea

Le Reichstag adopte les propositions de la
commission d'accorder cinq millions à titre
de don. H adopte ensuite, en deuxième lec-
ture, quelques petits crédits supplémentaires
au bud get de 1907. Il vote le budget ordinaire
des territoires de protectorat et approuve en
deuxième lecture les crédits complémentaires
destinés à améliorer la situation des fonction-
naires de l'Etat inférieurs et subalternes. La
sfianrir>. fist. IOVRP .

Chambre italienne
Répondant à une question, l'amiral Mira-

bello, ministre de la marine, déclare que son
département ayant reçu la nouvelle qu 'une
certaine agitation, à laquelle la franc-maçon-
nerie n 'était pas étrangère, régnait parmi les
sous-officiers à la Spezia , a demandé des ren-
seignements; mais ceux-ci se sont limités à
un petit nombre de militaires qu 'il a interro-
gés directement et loyalement II ne s'agit pas
d'une enquête politique, mais de recherches
relatives à un fait déterminé.

Le ministre ne songe en aucune façon à
mettre obstacle à la liberté de pensée de ses
subordonnés ; cependant, il croit qu 'il peut
être nuisible à la discipline militaire d'appar-
tenir à des associations secrètes. (Applaudisse-
ments.)

L'héritier du trône d'Espagne
Vendredi matin à 10 heures, à Madrid,

quelques ministres se sont présentés au palais
pour assister au conseil des ministres qui de-
dait avoir lieu peu après, lorsqu 'ils apprirent
que le roi avait ajourné le conseil en raison
de la prochaine délivrance de la reine.

Les hallebardiers sont déjà allés, suivant la
coutume, aviser à leur domicile tous les per-
sonnages officiels qui doivent assister à la pré-
sentation de l'héritier du trône.

Au palais les personnages officiels sont déjà
tous réunis dans les appartements de la reine
Vir-tnri si

La nouvelle de l accouchement imminent de
la reine Victoria se répand dans la ville. Une
foule énorme accourt aux abords du Palais
royal.

Le vendredi 10 mai , à midi 50, la reine
Victoria d'Espagne est accouchée d'un garçon.

Les personnages auxquels le prince des As-
turies a été présenté ont constaté qu'il est
blond et de robuste constitution. — Allons,
tant mieux !

Nouvelles diverses

Les grèves.—Les ouvriers en grève cl une
fabrique de colle de Ludwigshaven et d'au-
tres ouvriers, en tout plus de trois mille, ont
bombardé jeudi soir une fabrique de colle et
y ont causé de sérieux dégâta

Le corps de police tout entier a dû interve-
nir, mais il a été impuissant à rétablir l'ordre.
Quatre agents et le chef de district ont été
blessés assez grièvement à coups de pierres et
à coups de feu. On n'a pu arrêter que deux
manifestants et les désordres ont duré plusieurs
heures.

Inondations. — De nombreuses inonda-
tions se sont produites dans le nord du Tyrol.
Les localités de Hutte, Niederachon, Kôssen,
Stauffen et Waisach sont en grand danger. La
troupe est partie pour Kôssen.

Jeudi, à Cavareno , cinq maisons ont été
détruites par un incendie et quatre fortement
endommagées.

EXTRA T DE LA FEUILLE OFF C ELLE
— Bénéfice d' inventaire do Jean-wehrh,

quand vivait cafetier , divorcé de Louise née
Kiggenberg, domicilié au Locle, où il est dé-
cédé lo 26 avril 1907. Inscriptions au greffe de
la j ustice de paix du dit lieu jusqu 'à vendredi
7 juin 1907, à 5 heures du soir. Liquidation
des inscriptions devant le juge , qui siégera à
l'Hôtel-de-Villo du Locle, le mardi -Il juin
1907, à 9 h. du matin.

— Demande en divorce de Alphonsine-Ma-
thildo Koller née Robichon, ménagère, à Neu-
châtel , à son mari , Henri Koller , ferblantier
et négociant en pétroles , domicilié au dit lieu.
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Concert public. — Le premier concert
public cle la saison sera donné dimanche 12
courant au Pavillon du Jardin anglais, par la
Musique militaire.

L' Union tessinoise — organise au bénéfice
de son nouveau directeur un grand concert
qui promet et fera passer une agréable soirée
aux amateure de bonne musique.

La Musique militaire — donnera diman-
che h Beau-Séjour un concert avec le concours
de quelques gymnastes de la ville.

Académie. — Dans sa séance du 8 mai, le
conseil de l'Académie a élu recteur, pour la
période d'octobre 1907 à octobre 1909, M
Alexandre Perrochet; il a confirmé M. Emma-
nuel Junod dans les fonctions de secrétaire de
l'Académie.

Le conseil de l'Académie a conféré le grade
de licencié en droit à M. Arthur Lamazure,
de La Chaux-de-Fonds.

Union chrétienne de jeunes f illes. —
.Pendant que les Unionistes j eunes gens fê-
taient leur Trisannuelle à Neuchâtel, les
jeunes filles avaient leur réunion cantonale
bisannuelle à La Chaux-de-Fonda

L'Union chrétienne de cette localité a reçu
ses nombreuses sœurs avec une cordialité
toute montagnarde. Elle n'a épargné ni peine,
ni temps, pour la réussite de cette belle fête
oui , nous eu sommes sûr, laisse â chaque par-
ticipante un bienfaisant souvenir.

Il ne nous est pas possible de donner seule-
ment un résumé des paroles si excellentes, des
appols si sérieux et si directs qui furent
adressés aux aînées comme aux plus jeunes
par plusieurs amies do nos Unions et qui fu-
¦nc-nl écoutées avec une grande attention par
sjdusieuis centaines de jeunes filles.

Pendant les réunions et lo banquet (une
îru< cation) le chœur de l'Union de la Chaux-
de-Fonds a oharmé RP c n.ndttrtoee.par pirateurs
chants fort bien exécutes» x.

if Faute do place, Bw»'•renvwyons** <à
lundi différentes Iettres..(3iigoojiimuniiMttiona

NEUCHATEL
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Lock-out
Berlin, 11. , — Une ass.2mblâe générale

extraordinaire de l'union des entrepreneurs
de Berlin et environs a décidé vendredi soir
à l'unanimité de congédier tous les ouvriers
du bâtiment de Berlin le samedi de Pentecôte.

Le nombre de travailleurs atteint par le
loek-out sera tout d'abord de 60,000, mais Bi la
lock-out dure un certain temps ce nombre
s'élèvera à 100,000.

La cause du lock-out est que les socialistes
exigent la journée do huit heurea

Les troubles de Ludwigshafen
Lndwigshaf en, 11. — L'attaque de la

fabrique de colle est due au fait qu'un comp-
table tira de la fabrique un coup de feu pour
effrayer les ouvriers.

D'après une autre version* il n'y aurait pas
eu de coup de feu tiré, mais on aurait dirigé
contre la foule un jet d'hydrant.

Le petit état de siège a été proclamé.

Le petit prince des Asturies
Madrid, IL — Le Conseil des ministres,

réuni vendredi après, midi, a décidé que sa-
medi, dimanche et lundi seront jours fériés
dans toute l'Espagne.

Madrid, IL — Une grande agitation règne
dans les rues de la ville.

Tous les édifices publies et de nombreuses
maisons particulièr«3S sont pavoises de dra-
peaux anglais et espagnols.

Madrid, IL — A l'occasion de la naissance i
•.**>a prince des Asturies, le roi a signé plusieurs
décrets graciant des condamnés parmi lesquels

[-huit condamnés à mort \
I Madridr llv — Dernières nouvelles reçues
ç ïfu palais: L'état de la reine Victoria et celuiJ
iij t̂otnotEveaSst-Bse-estsboUi,

Madrid , 11. —- Les journaux affirment i
;*mi0^ar^a.viBiC^

Victoria nourrira elle-même le prince des
Asturies.

Etudiants anticléricaux
Padoue, 11. — Les étudiants de l'univer-

sité de Padoue ont accueilli par des cris hos-
tiles le nouvel évêque qui venait rendre vi-
site au recteur.

Us cherchèrent à l'empêcher d'entrer, puis
tentèrent de faire sortir sa voiture de la cour.

Les grèves
New-York, 11. — Lies représentants des

principales lignes de transatlantiques ont dé-
cidé d'informer les débardeurs grévistes que,
si d'ici à une semaine ils n 'ont pas repris le
travail, ils seront définitivement remplacés
par d'autres.

Un millier de débardeurs de bois de char-
pente se sont mis en grève.

DERNIèRES DéPêCHES

AVIS TARDIFS
Société fédérale je Symnastique d'Hommes

Dimanche *12 courant

Course aux Gorges de l'Areuse
Rendez-vous à la -S-are des C. F. F.

h 1 heure
Prière à la personne qui a pris soin d'un

CAKABI
qui s'est envolé de Port-Roulant n° 6, de le
rapporter contre récompense. 

CHŒDR NATIONAL
Répétition Dimanche 12 mai 1907

à 11 heures et qu&rt du matin
à la SALLE CIRCULAIRE

Aujourd'hui dès 6 h. */ a du soir
— prêt à l'emporter —

Tête de veau en tortue
Tripes à, la mode de Caen

Tripes à la Richelieu
¦:. ALBERT HAFIMER -¦¦¦

9, Faubourg de l'Hô pital , 9

Monsieur ct Madamo G. Niklaus et leurs
enfants , Messieurs Emile et .Tean Nik laus,Monsieur G. Delsperger et famille ù Oberburg,
ainsi que les familles Niklaus , à Boudry , Saint*Dlaiso , Bôle , Travers ut Champion , ont la
douleur do faire part du décès do
Madame Elise lYlaremlaz-Niklaus , nés Delsperger
leur mère , sœur , belle-sœur , tante , cousine et
grand'mère , quo Dieu a rappelée à lui , le
9 mai , daus sa 59mo année , après une longue
maladie.

Boudry, le 9 mai 1907.
Repose en paix.

L'enterrement aura Heu le dimanche 12 mai ,
à 1 heure do l'après-midi.

Domicile mortuaire : Maison Barbier.

Monsieur et Madame Edouard Rott et leurs
enfants, à Paris , Madame veuve Ernest Keller,
Monsieur et Madame Robert Keller , Monsieur
et Madame Alfred Keller , à New-York, ont la
douleur de faire part a leurs parents , amis ot
connaissances de la perto douloureuse qu'ils
viennent d'éprouver en la personno do
Monsieur Frédéric-Edouard IlOTT
leur cher père, grand-p ère et oncle , enlevé à
leur affection le 10 mai , dans sa 84m<! année.

Luc XXIV , 29.
L'ensevelissement aura lieu dimanche 12 mai ,

à 1 heure de l'après-midi.
Domicile mortuaire : 15, Evole.

Prière de ne pas envoyer de fleurs.

sa s m s m m o a i m a a m m m M a i t m  il inrsii»isiw.^saf «a ¦ ¦ i i—s^fBapasuif'iii^

Mercuriale du Marché de Neuchâtel
du mercredi 8 mai 1907

les 204itr. le paquet
Pora.,de terre. 1 20 1 30 Carottes . . . — 40 — «15
Carottes. . . .  2 Poireaux . . .  — 10 — 15
Poires 5 — 6 — le K kilo

la pièce Beurre . . . .  1 80 — —•
Choux — 30 » en mottes i 50 — —
Laitues . . . .  — 20 — 25 Fromage gras 1 10 1 20
Choux-fleurs. — 60 — 80 » nu-gras . — 80 — 90

la chaine » maigre . — 70 ¦
Oignons . . .  — 10 — 15 Pain — 10 

la botte Viande bœuf . — 70 1 —
Asperges'-sspi'i)— 50 — 60 » vache — 70 — 80
Asperges (m-ct) 1 » veau . — 90 t 30
Radis . . . . .  — 10 — 20 » mouton — 70 1 30

la douzaine » cheval. — 40 — 50
Œufs — 90 » porc . . 1 20 

le litre Lard fumé . . 1 10 1 20
Lait — 22 » non fumé 1 10 

Bourse de Neuchâtel
Vendredi 10 mai 1907 

d = demande ; o = offre ; m = prix moyen ; a; = prix fait
Actions Obligations

Banque Comm. . 495 d Franco-Suis. 3* -469_ *Banq. du Locle. 635 d Et. de Neuch. 4H 101.50 o
Crédit foncier... 595 o » » \'/o 101 o
LaNeuchàteloise 400 d » » 3« »o «
Câb. él. Cortail . 437.50m Com.deNeuc. 4% —

» » Lyon... — » » 3cK 92.50 o
Gr. Brasser, ord. — Lots N. 1857 T. al. —

» » priv. — » Non t. —
Papet. Serrières. 110 d Ch.-de-Fondsi% —
Tram. Neuc. ord. — , , » 3x 9a o

» » priv — Locle 4% —
Imm. Chatoney. 565 d » 3 60 94.50 a

» Sand.-ïruv. 205 d Créd.f. Neuc. 4% 00 a
» Sal. d. Conf. 230 d Papet. Serr. 4% 100 o
D Sal. d. Conc. 195 m Gr. Brasserie 4% —

Villamont - Tram N 18974% 99.50 *
Bellevaux — Chocol. Klaus 4 H 100 a
Soc. Im. Neuch. — Taux d'escompte
Etab.Rusconi ,pr. — Banq. Gant. i% % —
Mot St-Aubin. . ! 920 o Banq. Com.4K'/. —

BOURSE DE GENÈVE , du 10 mai 1907
Actions Obligation '

Saint-Gothard . —.— 3 % féd. ch. de t. 94.—
Bq- Commerce 1112.50 3 H C de fer féd. 989.-.
Fin. Fco-Suiss. 6575.-3% Gen. à lots. 102.25
Union fin. gen. 640. — %ypt. unif. . 500.—
Gaz Mai-seille jouis.. 868.— Serbs . . .  4» 413. —
Gaz de Naples. 277.— Jura-S., 3 H X 477.M
Fco-Sui3. ôlec. 544.— Franco-Suisse . 4?0.—
Cape Copper . — .— N . -E. Suis. 3)4 479.59
Gafsa . • — .— Louib. anc. 3% 323.5fl

.Parts de' Sétif . 525.— Môrid. ita. 3X 342. —
Demanda Offart

Changes Franca ....... 100.16 100.2Î
à Allemagne.... 123. 10 123.18a Londres 25.19 25.20

Neuchâtel Italie 99.90 99.97
Vienne 104.62 104.72

Argent fin ea gréa, oa Suisse, fr. 113.50 le kil.
Neuchâtel , 10 mai. Escompta 4 y, %

—i

BOURSE DE PARIS, du 10 mai 1937. Clôtura.
3X Français. . 95.17 Bq. de Paris. . 1515.—
'Consol. aagL . 85.06 Créd. lyonnais. 1169.—
Brésilien i%.  . 83.20 Banque ottom. 708.—
Ext. Esp. 4X . 94.15 Suez —.—
Hongr. or 4% . 95.05 Rio-Tinto . . . . 2350. —' italien s ?*; . . . 102.50 Oh. Saragosse . 416. —
Portugais 3» . 68.85 Ch. Nord-Esp . 275. —
Turc U 4% . . 94.05 Ohartered . . .  36. —

Actions De Beers. . . . 684.—
Bq. de France. —.— Goldfields . . . 104 .—

-Crédit foncier . —.— Gœri 28.75

BULLETIN METEO.^OLOaigJE -- Mai
Observations faites i 7 h. y , ,  1 h. !', ot 9 h. K

QB3 ERVATOIUE DE NEUCHATUL
„J Tempèr . entrée) eeit' S g -g Vdominait g
W*; r -**P a g 3
< Moy- Mini- Maa- || Dir> ftrcc |enne mum mum s s Q a

10 15.2 6.5 22.5 720.,') var. faible clair

H. 7 h. X: 12.1. Vent : N. -E. Ciel : clair,
rju io. — Toutes los Alpes visibles. _

Hauteur du Baroniètro réduite à 0
suivaut les données de l'Observatoire

Hauteur moyenne pour Neuchâtel : 71 i ,.V**"-.
. __^_ -_ rcc-e-JE-I*** **Cî "JÏ.*s tJ-J-MHr1*

I

Mai \ 6 j  7 g 8 B 9 _ 10 \ 11 .
"ôTTH

73Ô- __ -

720 __r~
»§-
710 ==-

705 ==-
mmm.

STATION DB CHAUMON T (ait. U28j iu
^

9 | 10.3 | 4-0 | U.2 |669.3j [s.-0.|laibl-M
Bromllard 1» mathi. Grand beau lo soifl

Alpes visibles. ,.,., ̂ AJtU. £*<**. B-ron. Vo.«. "«••
¦fil mal (Th. nU tm 10.0 668.2 N. cw_

Ktoaa du lao . U m.ii (7 h. m.) : 430 m. 060

CULTES DU DIMANCHE 12 MAI 1907

ÉGLÎSE NATI0MLK
8 h. m. Catéchisme au Temple du Bas.
9 -74. Culte. Comm. Collégiale. M. MONNARD.

•10.50. Culte. Chap. des Terreaux. M. PETAVEL.
8 h. s. Culte aveo ratification des jeunes filles

au Temple du Bas. M. MOREL.
Le samedi, réunion de prières et d'édifica-

tion , à 8 h. s., Chapelle des Terroaux.
Deutsche reformirte Gemeinde

O Uhr. UnteireKirche. Predigt mit Abend-
mahlsfeier. Hr. Pfr . Jacky.

10 3/4 Uhr. Terreauxschule. Kinderlehre.
Vignoble :

8 % Uhr. Colombier. Comm. - 2%Dlir. St-Blaise. Comm.

ÉGLISE INDÉPENDANTE
Samedi: 8 h. s. Réunion de prières. Petite salle.

Dimanche :
8 % h. m. Catéchisme. Grande salle.
954 .Culte d'édifica-tion mutuelle (2 Tim. I , 1-5).

Petite salle.
10 3/4» CutttcvTemple duBas.M. PERREGAUX.

.8 h. s. Culte. Grande salle. M. JUNOD.
Chapelle de l 'Ermitage

10 h. m. Culte. M. JUNOD.
¦8 h. s. Culte. M. PERREGAUX.

Chapelle de la Maladière
10 h.m. Culte avec prédication. M. W. DECÛKSWANT.

Bisohôfl.Methodistenkirohe (Beaux-Arts II)
Sonntag 9 % Uhr. Predigt.

18 3/4 > 9onn±ags<duile.
3 JJ » J^ingfraaeiivcèrein.
8 » Predigt.

Dienstag8î4 Uhr. Bibelstunde.
EN&LISH GHUB-GH

8*15. Holy Communion.
,10.1*»-. Momnag Prayer and Sermon.
|;5. Skj Pilot League Service, Address by

M. Ducommun on Madagascar.

Pas de- cJxaiigement aux heures habituelles
des autres otites.

I

PHAK.HACÏ-E -OUIVESTE jj
demain dimanche |

A. DARDEL, rue du Seyon |

Pharmacie Dr Ii. BEBTTEB
est ouverte teus les dimanches, le matin de
8 heures à urfdi, le soir de 7 à 8 heures, jus-
qu'à nouvel avis.

Néitecin da service d'office ie dimanche :
Demander l'adresse au poste de police de

l'Hôtel communal.
ĝ___ w*'- immm———m ^T—mtrmm*——i——wTam^

MONUMENTS FUNERAIRES

ALBERT CUSTOR
Neuchâtel (Maladière)

Téléphone 347 - Maison foirièeeftl851 - Téléphone 347

Albums, modèles et devis à disposition

Monsieur et Madame Marcel Grossen et leure
enfants, Mesdemoiselles Adèle et Milca Gros-
sen, Monsieur Fritz Grossen , Madame veuve
Onophrine Grossen, ainsi que les familles
Grossen* et Moor ont la proioade douleur do
faire part à leurs parents, amis et connaissan-
ces, de la grand» perte qu"i*a viennent d'é-
prowver en la personne de

Mademoiselle Hélène GKOSSËN
leur chère Mte, sesur, petite-flLUe. nièce et
cousine, que Dieu a rappelée à lui, dans sa
-18mo arméer après une foague et péBiWe ma-
ladie.

Neuchâtel , le -10 m» t-MEL
EUe est aa ciel et àma nos

j creur.
. ' : .-̂ aembterfties-agneaas entre
I ŝ bras et.tea*portiwa dans son.
[ ___¦; Esaïe XL, il.
'¦ <L:Gu:ûv-3Uaasv*-uo*̂ ^ aut<MâI TJtowtâ&àto <r»*-w
l̂ ^.'anr^-U^u-'j'OTat i»-̂ **mrren--. » i heure
t&pcèssxnàdlL

Domicile nwrtutair»: «.--ftMse-stfTkrm*» A,


